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Plus forts 
que la 
haine !
UNITÉ. Après les terribles attentats de Paris le 
13 novembre, les Lovériens ont manifesté au fil des 
jours leur unité et leur solidarité.

Des centaines et des centaines de mes-
sages au fil des pages… Les Lovériens 
sont venus très nombreux manifester 
leur soutien, leur colère, leur tristesse 
mais aussi leur détermination à se lever 
contre le terrorisme. Dès le lendemain 
des attentats de Paris et jusqu’en fin de 
semaine dernière, un registre de condo-
léances était en effet à la disposition des 
Lovériens à l’Hôtel de Ville.

DES BOUGIES ALLUMÉES
« Nous devons tous être unis face à la 
barbarie. Liberté, égalité, fraternité ! 
Surtout pas d’amalgame » ; « Quoi vous 
dire ? Des mots, des cris de douleur… je 
compatis avec les familles des victimes » ; 
« Ce soir, pour vous, je vais en terrasse, 
je suis au match de foot, je suis au Ba-
taclan… », pouvait-on notamment lire sur 
ce registre. À ses côtés, des bougies 
allumées, des roses déposées par des 
anonymes…

Autre moment d’intense émotion, la mi-
nute de silence respectée partout en 
France à 12 h 00 ce lundi 16 novembre, 
dans les jardins de l’Hôtel de Ville où  
élus de la ville, agents municipaux, Lové-
riens se sont ainsi rassemblés devant la 
salle des Plaques abritant le registre de 
condoléances. Un instant de communion 
également partagé par les élus et agents 
de l’Agglomération à la même heure sur 
la place Thorel.

Condamnation 
unanime
Pas question pour la communauté musulmane de Louviers 
de laisser place à la moindre ambiguïté. Trois jours après les 
attentats qui ont causé la mort d’au moins 130 personnes et 
blessé plus de 350 autres à Paris, les responsables des trois 
mosquées de Louviers se sont exprimés – pour la première 
fois – d’une seule et même voix.
Que ce soit l’association culturelle turque, l’association Ma-
ghreb Culture ou l’association El Noor, tous clament haut et 
fort le même message : les attentats n’ont aucun lien avec la 
religion.
Réunis autour du Maire François-Xavier Priollaud ce lundi 
16 novembre à l’Hôtel de Ville, Mohamed Zinou, Aïssa Tedbir 
et Ahmet Budak ont ainsi présenté une déclaration commune 
pour dénoncer les actes barbares des terroristes.
« Nous condamnons avec la plus grande fermeté les attaques 
terroristes dans plusieurs lieux de la capitale et ses alentours… 
nous appelons l'ensemble de nos concitoyens de confession 
musulmane à la plus grande sérénité et à ne pas céder aux 
amalgames ».
De son côté, la Ville de Louviers entend mettre l’accent sur 

les actions menées en faveur de l’éducation et de la jeunesse 
afin de prévenir les risques de radicalisation. Le maire a rap-
pelé que « la lutte contre le terrorisme est l’affaire de tous ». 
Chacun doit se mobiliser, de la communauté éducative aux 
relais associatifs, il faut éviter de laisser certains jeunes livrés 
à eux-mêmes car c’est là qu’ils sont le plus vulnérables.

Les élus ont été les premiers 
à signer les registres de 
condoléances dès le 14 novembre.

Instant d’intense émotion le 16 novembre pour la minute de silence dans les 
jardins de l’Hôtel de Ville.

Les responsables des trois mosquées, autour 
de François-Xavier Priollaud, pour condamner 
fermement les attentats.
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U ne nouvelle fois, la barbarie a frappé. Ce vendredi 13 no-
vembre, à Paris et à Saint-Denis, au moins 130 vies ont été 

anéanties, plongeant des milliers de personnes, leurs familles 
et leurs proches mais aussi tout le pays, dans une tristesse in-
finie. 350 personnes sont blessées, dont certaines encore très 
grièvement.

L e soir des attentats, notre commissaire de police Arnaud Bel-
don se trouvait au Bataclan, à titre privé, avec sa compagne. 

Atteint de plusieurs balles, il a fait preuve d’un comportement 
héroïque. Ses jours ne sont plus en danger mais son état de-
meure très grave.

A u nom de la ville de Louviers, je veux lui exprimer – ainsi qu’à 
ses deux jeunes enfants et à sa compagne heureusement 

indemne de blessures physiques – mon profond soutien face au 
long combat qui va désormais être le sien pour réapprendre à 
vivre, différemment. Je veux dire à tous les Lovériens combien 
le commissaire Beldon est un homme au courage exceptionnel 
et aux qualités humaines et professionnelles reconnues et ad-
mirées de tous.

N ous sommes choqués, bouleversés, traumatisés. Vous avez 
été nombreux à venir remplir les registres de condoléances 

mis à disposition à la mairie pour écrire ce que vous aviez sur 
le cœur, dire votre colère et témoigner votre compassion aux 
victimes des attentats. Les terroristes de Daech veulent détruire 
notre République et nous empêcher de profiter de nos libertés. 
Nous savons qu’il va nous falloir vivre durablement avec cette 
menace directe. Je remercie les forces de l’ordre qui assurent 
notre sécurité pour nous protéger. Mais la lutte contre le terro-
risme est plus que jamais l’affaire de tous, et donc de chacun. 
Il nous faut être vigilants et accepter des contrôles de sécurité 
renforcés à Louviers, comme partout en France. Il faut aussi 
nous donner les moyens de traiter le mal à la racine en évitant 
la radicalisation d’une partie de notre jeunesse, que nous ne 
devons plus laisser livrée à elle-même.

M ême si le cœur n’y est pas encore, il faut rapidement re-
trouver notre joie de vivre car rien ne serait pire que de se 

résigner à oublier la vie.

V ivre la République ! Vive la France !

François-Xavier Priollaud 
Maire de Louviers
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SÉCURITÉ. Travaux de 
voirie, aménagements de 
sécurité, cadre de vie… les 
chantiers se succèdent cet 
automne un peu partout 
à Louviers. Avec un mot 
d’ordre général : sécurité et 
bien-être des Lovériens !

Jules Ferry :  
priorité aux écoliers !
« Une sortie d’école sur un 
boulevard, ce n’est pas vrai-
ment sécurisant. Il y a beau-
coup de circulation, les voi-
tures roulent vite. On n’est 
pas toujours tranquille pour 
nos enfants ». Autant dire que 
Florence, maman de deux gar-
çons scolarisés à Jules Ferry, 
est plutôt ravie du tout nouvel 
aménagement réalisé devant 
l’école de ses enfants. « Ça va 
obliger, j’espère, les voitures à 
ralentir ».
À la demande des parents 
d’élèves des écoles mater-
nelles et élémentaires Jules 
Ferry, l’Agglomération Seine-
Eure a ainsi réalisé pendant 
les vacances de la Toussaint, 

d’importants travaux de sécuri-
té sur le boulevard Jules Ferry 
et dans la rue des Maillets. Un 
chantier d’autant plus délicat à 
mener que la circulation a dû 
être totalement interrompue 
sur ce boulevard pendant les 
quelques jours de chantier.
Le jeu en valait la chandelle 
puisque désormais un pla-
teau surélevé trône devant 
chacune des deux écoles du 
centre-ville (des aménage-
ments semblables à celui déjà 
réalisé devant l’école Jean 
Zay, route de Pacy). Une ma-
nière plus radicale encore de 
rappeler aux automobilistes 
trop pressés que la vitesse est 
ici limitée à 30 km / h. 

Coup de frein dans l’avenue
Combien étaient-ils à 
confondre piste de vitesse et 
entrée de ville, dans l’avenue 
des Amoureux ? Bien trop 
nombreux à en juger le relevé 
de vitesse réalisé début juin : 
près de 24 % des conduc-
teurs dépassaient en effet la 
vitesse autorisée… Avec un pic 
à 117 km/h !
Avis donc aux automobilistes 
trop pressés ; désormais, on 
lève le pied ! Un stationne-
ment en quinconce vient tout 
juste d’être matérialisé sur cet 
axe particulièrement fréquen-

té (plus de 3  000 véhicules / 
jour).

Autre avantage de ce dis-
positif : fini le stationnement 
des véhicules à cheval sur 
le trottoir. « On est obligé de 
descendre sur la route, car 
on ne peut pas passer à pied 
sur les trottoirs, c’est dange-
reux ! », déplorait une riveraine 
le 6 novembre lors d’une réu-
nion publique.

Aujourd’hui, les piétons re-
prennent leurs droits… en 
toute sécurité.

Une saison tout en travaux !

Les voitures stationnaient continuellement à 
cheval sur les trottoirs.
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Cœur de Ville : c’est parti !
L’opération Cœur de Ville, programme d’embellissement et de rénovation de l’ensemble du 
centre-ville, est en marche. Selon le souhait de la municipalité, cette opération laisse une 
large place à la concertation avec les habitants et les commerçants.
Première étape le 25 novembre dernier avec la présentation par son architecte du projet 
de halle semi-couverte place de la Halle. Ici, la concertation porte à la fois sur les usages 
de cette halle mais aussi sur le calendrier des travaux dans l’optique de pénaliser le moins 
possible l’activité du centre-ville.
Rendez-vous donc le mardi 8 décembre à 18 h 00 salle Pierre Mendès France pour une réunion 
de travail autour de ces thématiques.
D’autres réunions de travail et réunions publiques (présentées dans notre prochaine édition à 
paraître le 22 janvier) seront organisées tout au long du premier semestre 2016 sur l’ensemble 
des volets de Cœur de Ville. L’objectif étant de clore la concertation mi-2016.

¤¤En attendant le dossier complet sur l’opération Cœur de Ville dans actualouviers de 
janvier 2016, retrouvez le projet de place de la Halle sur www.ville-louviers.fr

La rue St-Louis fait peau neuve
Elle attendait son heure depuis 
l’ouverture de l’Hôtel d’agglo-
mération. Cette fois, oubliés 
les nids-de-poule dans la rue 
Saint-Louis : trottoirs et chaus-
sée ont été entièrement refaits 
en octobre dernier.
Si la circulation en sens unique 
a été maintenue dans le sens 
place de la République / place 
Thorel, un double sens cy-
clable a été aménagé. Une 
volonté forte de la municipa-
lité qui entend favoriser les 

modes de déplacements doux 
sécurisés partout où la confi-
guration le permet. Très pro-
chainement, un cheminement 
cyclable sera matérialisé sur 
les boulevards entre la place 
Thorel et la place du Champ 
de Ville.

Par ailleurs, l’aménagement 
a permis de créer quelques 
places de stationnement sup-
plémentaires face à l’Hôtel 
d’agglomération.

Les piétons en toute sécurité
Pas un mois ne s’écoulait 
sans que le problème soit 
soulevé auprès des services 
de la ville : circuler à pied sur 
le bd Clémenceau aux abords 
du garage Dubreuil s’avérait 
parfois périlleux. D’où l’initia-
tive de matérialiser un trot-
toir entre la chaussée et le 
concessionnaire afin de déli-

miter l’espace dédié à chacun.

Dans le prolongement de 
cet aménagement, le pas-
sage piétons situé au pied de 
l’avenue Henri Dunant a été 
abaissé pour permettre aux 
personnes à mobilité réduite 
ou avec des poussettes de 
traverser l’avenue.

Reste désormais les difficul-
tés liées à la traversée pié-
tonne du très large boulevard 
Clémenceau au niveau du 
rond-point Jean Jaurès. Des 
discussions sont en cours 
entre la Ville, l’Agglomération 
et Transbord pour trouver une 
solution qui prenne en compte 
les contraintes de chacun.

Les enfants d’abord
Heureuse surprise pour les 
petits Lovériens ! Pendant les 
vacances de la Toussaint, de 
nouvelles structures ont été 
installées dans l’espace de 
jeux du jardin public. Desti-
nés aux 6-14 ans, ces jeux 
viennent ainsi remplacer les 
précédents très abîmés et 
en partie condamnés. Pont 
de singe, tours, pas japonais, 
passerelles… trônent donc dé-

sormais au jardin public.

De la même manière, la struc-
ture de jeux de la Rue Raoul 
Verlet, en mauvais état, a été 
remplacée par une nouvelle 
aire de jeux.

Au total, ce sont plus de 
50 000 € qui ont été consa-
crés cette année à la rénova-
tion et au remplacement des 
aires de jeux.

Leroy Mary  
en travaux !
Coup de neuf dans la rue 
Leroy Mary ! Depuis le 16 no-
vembre dernier, les ouvriers 
s’affairent sur la partie basse 
de cette artère qui relie la rue 
Salengro à la rue des Oiseaux. 
D’ici quelques jours, la chaus-
sée et les trottoirs devraient 
être entièrement refaits.
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EN BREF

Sécurité au musée
Juste avant de lever son ri-
deau sur Trafic d’influence, 
l’exposition d’Hervé Téléma-
que et Baptiste Roux, le mu-
sée a fermé ses portes au 
public pendant près de trois 
semaines. Le temps pour les 
ouvriers de s’atteler à un cer-
tain nombre de travaux de 
sécurité (installation de portes 
coupe-feu, désenfumage d’un 
escalier, extension de l’alarme 
incendie…).

Courant octobre déjà, plu-
sieurs salles situées à l’étage 
du musée et utilisées comme 
locaux de stockage, avaient 
déjà été totalement vidées de 
leur contenu. Tout ce stock a 
depuis été transféré dans un 
bâtiment remis aux normes 
pour la conservation des 
œuvres.

Autant d’initiatives qui ont per-
mis au musée de retrouver un 
avis favorable de la commis-
sion de sécurité qu’on atten-
dait depuis 2012.

Travaux à  
la médiathèque
Oubliées les infiltrations d’eau 
dans la médiathèque ! Depuis 
début novembre, les travaux 
de réfection des toitures (ché-
neaux et toit terrasse) ont dé-
marré. La Ville vient d’investir 
un peu plus de 53 000 € dans 
ce chantier prévu pour durer 
un mois.

Vésubie, c’est fini !
Il était le dernier à attendre son heure. Finalement, l’immeuble-pont Vé-
subie, à Maison Rouge, a été démoli début novembre… trois mois après 
les immeubles Vire et Canche.
Désormais, la voie est donc libre pour achever la rénovation urbaine du 
quartier. Au programme ces prochaines semaines et prochains mois : 
installation des derniers conteneurs enterrés, réalisation de trottoirs et 
aménagements paysagers, aménagement de jeux dans la clairière…
Côtés logements, les six maisons individuelles et 10 appartements en 
cours de construction dans la clairière (derrière l’école du Chat Perché), 
devraient être livrés au printemps 2016. Quant aux 11 appartements en 
construction le long de la rue de Weymouth, leur livraison est program-
mée pour la fin du printemps 2016.
Enfin, on attend l’ouverture prochaine des premiers commerces à l’en-
trée du quartier.

L’immeuble-pont était inoccupé 
depuis plusieurs années.

Les Amoureux
Ça bouge du côté des Amoureux ! Après la nouvelle aire de jeux 
tout juste aménagée dans la rue Raoul Verlet (face à la salle de quar-
tier), les regards se tournent désormais vers la Cité Commandeur. 
Eure Habitat confirme le désamiantage suivi de la démolition des 16 
vieilles maisons inoccupées.
Dans le même temps, priorité à la sécurité avenue des Amoureux ! 
Un stationnement en quinconce vient tout juste d’être matérialisé afin 
de casser la vitesse et rendre aux piétons les trottoirs trop souvent 
envahis par les voitures. (lire p 4)
À l’autre extrémité du quartier, la réfection de la partie basse de la 
rue Leroy Mary (entre la rue Salengro et la rue des Oiseaux) vient de 
débuter. Suivra début 2016 la rue des Oiseaux (chaussée + trottoirs) 
entre le cimetière et la rue Salengro.
Côté assainissement, bonne nouvelle pour les riverains ! En plus du 
bassin de stockage des eaux de pluie créé début 2016 en haut de 
la rue Leroy Mary, l’installation du nouveau réseau d’assainissement 
et d’eau potable de l’ensemble du quartier devrait débuter courant 
2016. La fin prochaine du cauchemar pour les habitants du secteur.
Au final, entre 2014 et 2017, ce sont plus de 5 millions € qui seront 
investis pour l’assainissement du quartier.

★★ Tout le détail sur www.ville-louviers.fr

Bien vivre dans sa ville, c’est aussi se sentir bien chez soi ! Pour cela, travaux et 
aménagements fleurissent dans les quartiers tout au long de l’année. Ce mois-ci, 
zoom sur le quartier…

Dans l’œil des quartiers

Nouveaux jeux installés rue Raoul Verlet ces dernières 
semaines.



7 | DÉCEMBRE 2015 - JANVIER 2016 #150

LA VIE À LOUVIERS !

Élections régionales : mode d’emploi !
SCRUTIN. Les élections régionales – Haute et Basse Normandie réunies - auront lieu les 6 et 13 décembre prochains.  
Zoom sur ce qui change désormais.

Une première depuis 1965 ! 
Depuis 50 ans en effet, les 
Français n’avaient pas été ap-
pelés aux urnes en fin d’année. 
À quelques petites semaines 
de Noël, préparez vos cartes 
d’électeurs et direction les 
bureaux de vote pour les élec-
tions régionales. Elles sont pro-
grammées les dimanches 6 et 
13 décembre.

Autre grande première de ce 
scrutin : nous élirons cette fois 
les conseillers régionaux de 
la Grande Normandie. Car le 
1er janvier prochain, la Haute 
comme la Basse Normandie 
auront disparu du paysage 
français pour devenir « la Nor-
mandie », dont la capitale sera 
Rouen (bassin de vie le plus 
peuplé de la région).

DES LISTES PAR 
DÉPARTEMENT
Le nouveau Conseil régional 
(issu des élections dans les 5 

départements normands) sera 
constitué de 102 élus (dont 
16 issus du département de 
l’Eure). Comme pour les élec-
tions municipales, plusieurs 
listes seront présentées aux 
électeurs. Chaque liste est 
constituée au niveau régional 
mais structurée en sections dé-
partementales afin que chaque 
département soit représenté 
au sein de la future assemblée 
régionale.

À moins qu’une liste obtienne 
la majorité absolue le 6 dé-
cembre, un 2e tour est organisé 
une semaine plus tard.

À l’issue du scrutin, la liste arri-
vée en tête reçoit d’office 25 % 
des sièges à pourvoir. Les 75 % 
restants sont répartis à la pro-
portionnelle des voix obtenues 
entre toutes les listes (dont la 
majoritaire).

À Louviers, les 8 bureaux 
de vote seront ouverts de 

8 heures à 18 heures les 6 et 
13 décembre. Pour voter, il faut 
être inscrit sur les listes élec-
torales et présenter une pièce 
d’identité (possibilité de voter 
sans sa carte d’électeur). Vous 
pouvez également voter par 
procuration : pour cela, il faut 

vous rendre au commissariat 
de police pour remplir le for-
mulaire indiquant notamment 
le nom de la personne à qui 
vous confiez votre vote.

★★ Rens. au 02 32 09 58 58.

Au chevet des tombes militaires
MÉMOIRE. Les bénévoles du Souvenir Français ne comptent 
plus les heures passées à entretenir les tombes des soldats 
morts pour la France.

Sur chaque tombe, la même 
inscription : « Mort pour la 
France ». Dans le carré mili-
taire 1914-1918 du cimetière 
de Louviers, la centaine de sé-
pultures rappelle inexorable-
ment le lourd tribut payé par 
nos jeunes soldats. Certains 
n’avaient pas encore 20 ans 
lorsqu’ils sont tombés au front.
Un siècle plus tard, pas ques-
tion de laisser ces tombes à 
l’abandon. Comme pour le 
carré militaire 1939-1945 (un 
peu plus loin dans le cime-
tière), un petit groupe de bé-
névoles – tous membres du 
Souvenir Français – passe de 
longues heures chaque se-
maine à remettre en état et re-
peindre toutes ces tombes de 
soldats morts pour la France.

UNE COLLECTE À LA 
TOUSSAINT
« Si ces hommes bénéficient 
de concessions perpétuelles 
inaliénables, beaucoup n’ont 
plus de famille aujourd’hui 
pour entretenir leur sépul-
ture », confie Hubert Drouet, 
le nouveau président du Sou-
venir Français de Louviers (il 
remplace le colonel Albert 
Beuve qui a démissionné en 
septembre avant d’être dési-
gné président honoraire).
Alors, à Louviers comme dans 
tous les cimetières où ont été 
enterrés ceux qui sont morts 
pour la France, le Souvenir 
Français se mobilise tout au 
long de l’année. « Un pays 
qui n’a pas de passé n’a 
pas d’avenir », insiste Hubert 

Drouet pour justifier l’impor-
tance de l’entretien de ces 
tombes.
Chaque 1er novembre, le Sou-
venir Français organise une 
collecte de fonds à l’entrée 
des cimetières pour financer 
ses activités. Les dons et sub-
ventions permettent égale-
ment de restaurer certaines 

tombes.
La section lovérienne du Sou-
venir Français recherche des 
bénévoles pour venir épauler 
la petite troupe de membres 
actifs. Vous êtes intéressés ? 
Contacter Hubert Drouet au 
02 32 50 66 16.

Les bénévoles passent de longues heures à remettre en 
état les tombes des soldats.
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L’hommage  
aux Harkis
RECONNAISSANCE. La 14e cérémonie d’hommage aux Harkis 
s’est tenue le 25 septembre dernier au square Albert 1er.

1962 – 2015… triste lien entre 
deux drames si distants. Il y a 
53 ans, les Harkis quittaient 
précipitamment leur terre pour 
se réfugier en France. Au-
jourd’hui, Syriens et Irakiens 
suivent le même chemin vers 
l’Europe.
« Que les souffrances qui 
furent hier celles des Har-
kis nous servent aujourd’hui 
de leçon pour le présent 
et pour l’avenir », insistait 
François-Xavier Priollaud le 
25 septembre au Square Al-
bert 1er.
Alors même que Louviers 
abrite la plus importante com-

munauté Harkie de l’Eure, 
cette cérémonie est chaque 
année teintée d’une émotion 
particulière.
Impossible pour Farid Mous-
saoui, président de l’associa-
tion Mémoire des Harkis de 
l’Eure, de ne pas rappeler ce 
drame de 1962 : 70 000 Har-
kis restés en Algérie, étaient 
torturés, massacrés…
Impossible pour le maire de 
ne pas rappeler ce long che-
min vers la reconnaissance : 
attendre 2001 pour obtenir 
une journée d’hommage na-
tionale ; 2005 pour percevoir 
une allocation de reconnais-

sance ; 2008 pour que les 
enfants de Harkis puissent 
intégrer les emplois dits ré-
servés des catégories B et C 
de la fonction publique…

Ancrée dans nos mémoires
GRANDE GUERRE. Le 11 novembre dernier, on célébrait le 97e anniversaire de l’armistice 
de 1918. Une cérémonie entourée des jeunes générations.

1914-1918 : plus de 1,4 millions 
de soldats français morts sur 
le front. Des centaines de 
milliers de familles meurtries, 
endeuillées. Si tous les « Poi-
lus » ont aujourd’hui dispa-
ru, la mémoire de la Grande 
Guerre reste ancrée dans tous 
les esprits.

« Apprenons de ceux qui ont 
laissé leur vie au combat, 
pour reprendre notre destin 
en mains et ne pas le laisser 
à d’autres », déclarait Fran-
çois-Xavier Priollaud le 11 no-
vembre dernier à l’occasion 
du 97e anniversaire de l’ar-
mistice de 1918.
Une cérémonie particuliè-
rement riche en émotions ! 
Non seulement par la place 
qu’y ont occupée les jeunes : 
gerbes déposées par des 
jeunes sapeurs-pompiers, 
des jeunes du CMJ puis des 
jeunes de l’Épide ; plaque de 
l’arbre du centenaire dévoilée 
avec le CMJ. mais aussi par 
cette croix du combattant re-
mise à Stéphane Leportier, ca-
poral-chef de réserve, présent 
en Irak en 1990, en ex-Yougos-
lavie en 1992, à Sarajevo en 
1993…
Cérémonie riche en émo-

tion enfin lorsque la cravate 
rouge et verte, symbole de 
l’association Rhin et Danube 
(dissoute ces derniers mois), a 
été définitivement fixée sur le 
drapeau du Souvenir Français.

La Croix du Combattant 
pour Stéphane Leportier.

Beaucoup de jeunes le 
11 novembre  
au square Albert 1er.

David-Richard Boisson, nouveau sous-préfet des 
Andelys (au centre), assistait à cette cérémonie.

Cérémonie  
du 5 décembre
La célébration de la jour-
née nationale d’hommage 
aux morts pour la France 
de la guerre d’Algérie et 
des combats du Maroc et 
de la Tunisie aura lieu le 
samedi 5 décembre pro-
chain à 11 h 00 au square 
Albert 1er. Ouverte à tous.
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Main dans la main
VIVRE ENSEMBLE. Des habitantes des Acacias ont organisé une foire à tout en octobre. 
L’objectif ? Montrer le visage convivial de leur quartier. Pari réussi !

Elles s’appellent Laëtitia, Na-
dia, Sophie, Diariata… Ces 
mères de famille, qui vivent 
aux Acacias depuis 3 ans 
pour certaines, 10 ans pour 
d’autres, tiennent toutes le 
même discours : « C’est un 
quartier plutôt calme, où on 
se sent en sécurité ; loin du 
Chicago que certains veulent 
bien décrire ».
Depuis la fusillade qui a éclaté 
en pleine journée courant sep-
tembre, pas question pour ces 
habitantes d’accepter qu’on 
stigmatise leur quartier. « C’est 
un cas tellement isolé qui au-
rait pu avoir lieu n’importe où 
à Louviers. Des personnes 
concernées n’habitent même 
pas le quartier ».

« SE SERRER LES 
COUDES »
Avec d’autres habitantes, elles 
ont décidé de montrer à tous 
le visage chaleureux du quar-
tier autour d’une grande foire 
à tout le 17 octobre. Bilan : 
une soixantaine d’exposants, 
de nombreux visiteurs et une 
pluie d’animations. « Une ini-
tiative sympa et une bonne 
occasion de parler avec des 
gens du quartier » confirme 
Matthieu, qui habite à trois 
rues de là.
Françoise, qui habite à la Ro-
quette, n’a pas hésité à venir. 
« C’est vrai qu’au moment des 
événements, je ne me suis 
pas sentie rassurée. Mais on 

n’est tranquille nulle part et ici, 
l’ambiance est aussi bonne 
qu’ailleurs. Et il faut se serrer 
les coudes entre habitants ! »
Angélique, venue avec ses 
filles Gaëlle et Orlane, loge de-
puis peu aux Acacias : « J’ha-
bite la tour où la fusillade s’est 
déroulée. Évidemment, j’ai été 
un peu choquée ! Mais dans 
l’ensemble, c’est un quartier 
agréable ».
Désormais, les habitantes à 
l’origine du projet envisagent 
de créer une association de 
quartier. « Aujourd’hui, il n’y 
a que le centre Pastel qui fait 
vivre le quartier. Il est temps 
que les habitants aussi se 
bougent ».

Moins de délinquance
Au lendemain de la fusillade, la municipalité réaffirmait sa plus grande fermeté « pour garantir 
à chaque Lovérien le droit à la tranquillité publique ».
S’appuyant sur les mesures mises en place depuis 18 mois, François-Xavier Priollaud rappelait 
la baisse des faits constatés à Louviers ces derniers mois : - 33 % pour les cambriolages (ha-
bitations), - 9,76 % pour les atteintes aux biens, - 10 % pour les vols avec violence ; - 30 % pour 
les vols à l’étalage ; - 16,33 % pour les vols avec effraction ; - 50 % pour les vols à main armée…
« Nos efforts doivent porter en priorité sur la prévention, notamment auprès des mineurs afin 
d’éviter que de tels actes ne se reproduisent ».

Journée de fête le 17 octobre pour faire oublier la fusillade.

Franck Martin décoré
Le 14 septembre dernier, 
Franck Martin recevait les in-
signes de chevalier de l’ordre 
national du mérite maritime. 
Une décoration remise des 
mains d’Annick Girardin, se-
crétaire d’État en charge du 
développement et de la fran-
cophonie.
Ces insignes viennent rendre 
hommage au combat de l’an-
cien maire de Louviers, ancien 
président de l’Agglomération 
Seine-Eure pour sauver le 
Marité, dernier Terre-Neuvier 
en état de naviguer et ultime 
témoignage de la pêche à la 
voile que pratiquaient nos an-
cêtres normands.
Après des années de tra-
vaux, le Marité vogue à nou-
veau. On le présente d'ailleurs 
aujourd'hui comme l’ambassa-
deur de la Normandie sur di-
vers événements et courses à 
travers le monde.

Jacky Vassard rejoint 
le conseil
Après la démission de Ludo-
vic Larue, unique conseiller 
municipal FN (liste Louviers 
bleu marine), c’est Jacky Vas-
sard qui siégera désormais au 
conseil municipal de Louviers 
comme au conseil commu-
nautaire de l’Agglomération 
Seine-Eure. Jacky Vassard 
retrouve ainsi un siège, qu’il 
avait déjà occupé entre 1995 
et 2001. Il était alors égale-
ment le seul élu de la liste 
Front national.
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Chaque semaine ou presque, 
de nouveaux commerces, de 

nouveaux services s’installent 
à Louviers. Parce que ces forces 

nouvelles contribuent à faire 
vivre la ville, actuaLouviers 

leur ouvre ses colonnes. Gros 
plan sur ces nouveaux venus.

COMMERCE & SERVICE

À VOTRE  
SERVICE

Profession : ostéopathe
Retour aux sources pour 
Vincent Delahoulière. À 27 
ans, le jeune ostéopathe a 
choisi d’installer son cabinet 
à Louviers, la ville où il a gran-
di. « Je connais bien la ville et 
ses habitants, j’aime bien Lou-
viers ; il m’a semblé logique 
de m’y implanter ».
Le praticien est d’autant plus 
satisfait qu’il a pu poser ses 
valises sur la place de la Répu-
blique, à deux pas du centre-
ville. « Le local est très bien 
situé, avec de nombreuses 
places de stationnement au-
tour ».
Diplômé de l’école d’ostéo-
pathie de Paris depuis un an, 
Vincent Delahoulière pratique 
l’ostéopathie articulaire, tissu-
laire, viscérale et crânienne. 
« Je m’occupe de toutes les 

générations de patients : des 
nourrissons aux seniors en 
passant par les enfants et les 
adultes, les sportifs de tous 
âges… ».

★★ Sur rendez-vous du lundi au 
vendredi de 8 h 00 à 20  h 00 
(séances de 45 minutes à 1 
heure). Délais de rendez-vous 
très courts. Tel. 09 52 61 28 09.

TELEX

Le salon fait  
fureur !
Noël en avant-première 
a tenu toutes ses pro-
messes. Plus de 2  000 
visiteurs ont ainsi poussé 
la porte du 3e salon des 
commerçants organisé 
début novembre par l’as-
sociation Louviers Shop-
ping.
Le Moulin s’est donc 
transformé, le temps d’un 
week-end, en véritable 
galerie de Noël ! Une 
trentaine de commer-
çants Lovériens avaient 
installé leurs stands dans 
la cave et la salle du Mou-
lin. Décos, électroména-
ger, vêtements, jouets, 
livres et gastronomie en 
tout genre… les visiteurs 
ont pu glaner nombre 
d’idées et de conseils 
pour bien préparer Noël. 

Le gagnant de la tombo-
la : Élodie Echenr

Des sapins pour Arthur
SOLIDARITÉ. La Table Ronde de Louviers organise une grande 
vente de sapins au profit du petit Arthur atteint d’une maladie 
rare.

Arthur, un petit bonhomme 
de 3 ans au visage d’ange… 
Un petit garçon dont le com-
bat quotidien a bouleversé la 
Table Ronde de Louviers. L’as-
sociation qui réunit des jeunes 
hommes de 18 à 40 ans, issus 
de professions diverses, s’est 
donc mobilisée auprès de la 
famille d’Arthur qui, depuis 3 
ans maintenant, vit au rythme 
de la terrible maladie dont est 
atteint le petit garçon.
« Il s’agit d’une mutation géné-
tique de l’épilepsie », indique 
Guillaume Chéron, président 
de la Table Ronde de Lou-

viers. « Arthur fait jusqu’à 30 
crises d’épilepsie par jour, il 
ne marche pas et il a perdu 
la vue ».
Aucun médicament ne peut 
soulager Arthur mais, en Es-
pagne, sa famille a trouvé un 
centre où la thérapie mise en 
place soulage considérable-
ment ses crises. Arthur et ses 
parents se rendent là-bas plu-
sieurs fois par an. « Mais cela 
coûte cher. C’est pourquoi 
nous avons décidé de déga-
ger des fonds pour permettre 
à Arthur de retourner à Bar-
celone ».

Pour cela, la Table Ronde de 
Louviers organise les same-
dis 5, 12 et 19 décembre, une 
vente de sapins au profit d’Ar-
thur.

Celle-ci aura lieu devant le 
restaurant le Rinato, avenue 
du Maréchal de Lattre de Tas-
signy à Louviers, de 10 h 00 à 
19 h 00. Venez nombreux !

La Table Ronde se mobilise 
pour Arthur, 3 ans, atteint 
d’une mutation génétique 
de l’épilepsie

Arthur est atteint d’une mutation génétique de 
l’épilepsie.
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Précieux coup de pouce
JEUNESSE. Le dispositif 100 chances 100 emplois s’installe sur l’Agglomération.  
Près de 200 jeunes pourraient être concernés.

L’objectif de ce dispositif : faire baisser le chômage 
des jeunes de l’Agglomération.

EN BREF

Modification PLU
La Ville de Louviers prévoit 
une modification de son plan 
local d’urbanisme adopté 
en 2012. Il s’agit pour elle de 
rectifier quelques erreurs, de 
préciser certains règlements, 
certaines règles qui impactent 
des projets structurants.

Pour cela, une enquête pu-
blique sera réalisée du 7 dé-
cembre au 8 janvier inclus. 
Tous les Lovériens intéressés 
sont invités à se rendre aux 
permanences du commissaire 
enquêteur prévues le lundi 
7 décembre de 9 h 00 à 12 h 00, 
le samedi 19 décembre de 
9 h 00 à 12 h 00, le mardi 30 dé-
cembre de 15 h 00 à 17 h 00, le 
vendredi 8 janvier de 15 h 00 à 
17 h 00.

Vous pouvez également 
consulter le dossier de l’en-
quête publique à l’accueil de 
l’Hôtel de Ville, aux horaires 
d’ouverture. Un registre sera 
mis à votre disposition pour 
consigner vos remarques et 
avis.

Conseil municipal
La prochaine réunion du 
conseil municipal aura lieu le 
lundi 30 novembre à 18 h 30, 
salle Pierre Mendès France 
(Hôtel de Ville). Vous pourrez 
également suivre les débats 
en direct et en vidéo sur in-
ternet en vous connectant sur 
www.ville-louviers.fr. Les vi-
déos de ces réunions sont par 
ailleurs consultables sur le site 
internet dès les jours suivant le 
conseil municipal.

Et si c’était ce petit coup de pouce 
qui faisait la différence ? Dix ans 
maintenant que le dispositif 100 
chances 100 emplois a été lancé 
en France et les résultats sont élo-
quents : 6 jeunes sur 10 trouvent 
un emploi après être passés dans 
ses filets !
Autant dire que l’Agglomération 
Seine-Eure, qui vient de se lan-
cer dans l’aventure, attend beau-
coup de cette initiative. Pourquoi ? 
« Nous sommes un des territoires 
les plus dynamiques en termes 
d’emploi et pourtant, nous comp-
tons le plus haut taux de chômage 
du département… et encore plus 
chez les jeunes », déplore Bernard 
Leroy, président de l’Aggloméra-
tion.
Grâce à ce dispositif piloté par 
SOS Interim et le groupe indus-
triel Schneider Electric, plusieurs 
dizaines de jeunes, âgés de 18 à 
30 ans, pourront bénéficier d’un 
accompagnement pour mieux s’in-
sérer dans la vie professionnelle.

5 FORMATIONS PAR AN
Qu’ils soient peu qualifiés ou 
jeunes diplômés avec des diffi-
cultés à trouver un emploi… le 
principe est le même : chaque 
jeune sera suivi par un parrain 
(issu d’une entreprise partenaire) 
qui l’accompagnera pendant toute 

la durée de son parcours d’inté-
gration.
« Selon son projet, il pourra ef-
fectuer des mini-stages, visiter 
des entreprises, s’intégrer dans 
une formation, faire des missions 
d’intérim ou décrocher un CDD », 
indique pour sa part Mélanie Cha-
ron, chez SOS Intérim.
Un premier groupe de 12 jeunes 
a intégré le dispositif en octobre 
en participant à une formation de 
4 jours. « Ils y ont rencontré des 
chefs d’entreprise, ont travaillé 
leur projet, appris à se présen-
ter », poursuit Mélanie Charon. 
Depuis, chacun est suivi par un 
parrain issu du réseau d’entre-
prises partenaires. « La mobili-
sation des acteurs économiques 
du territoire autour de ce projet 
est formidable », se réjouit Anne 
Terlez.
Cinq formations de quatre jours 
devraient être organisées chaque 
année, sur trois ans. Au final, près 
de 200 jeunes de l’aggloméra-
tion pourraient bénéficier de ce 
dispositif.

★★ Pour tout renseignement sur 
le dispositif, contacter Karine 
Jouette (copilote du dispositif à 
l’Agglomération) au 02 32 50 86 55 
ou karine.jouette@seine-eure.
com.
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Et si on mangeait local ?
RESTAURATION. Dans les cantines lovériennes, priorité au fait-maison, au local et 
au bio ! La Régie des 2 Airelles veille au grain…

Pas bon ce qu’on mange à la cantine ? 
Une idée reçue jetée depuis bien long-
temps aux oubliettes à Louviers. Il faut 
dire qu’ici, tout est fait pour éveiller et at-
tiser les papilles des bambins comme des 
aînés. Depuis quelques années en effet, 
la Régie Les 2 Airelles – cuisine centrale 
de Louviers – a une feuille de route toute 
tracée : la qualité dans l’assiette.
Oubliés donc les produits industriels… 
Priorité au fait-maison, aux produits lo-
caux et au bio. Et la liste des denrées 
concernées s’allonge de semaine en 
semaine : légumes bios tout droit venus 
des maraîchers des Hauts-Prés (Val-de-
Reuil), fruits des Vergers de Mesnil-Jour-
dain, yaourts de la ferme des Peupliers à 
Flipou, pain bio de Gravigny… Même la 
viande est locale.

NEUFCHÂTEL ET PONT-
L’ÉVÊQUE
« Nous achetons deux vaches par mois », 
indique Olivier Le Bars, responsable des 
Deux Airelles. « Ce mois-ci, le bœuf – 
abattu par notre fournisseur au Neubourg 
– vient de Bernay ». Rôtis et viandes à 
bourguignon sont ensuite cuisinés à la 
cuisine centrale.

Pour le porc, même combat : « Nous ache-
tons 4 cochons par mois : de la viande la-
bellisée bleu blanc cœur (N.D.L.R. : animal 
nourri avec du lin et de la luzerne). Les 
bêtes viennent de Crosville-la-Vieille et 
sont abattues chez notre fournisseur ». 
Au menu donc avec cette matière pre-
mière : jambon, poitrine, sauté…
Quant au Neufchâtel (fromage), il vient 
directement d’un lycée agricole de 
Neufchâtel-en-Bray ! « Nous ajouterons 
bientôt le Pont-l’Évêque dans la liste de 
nos aliments locaux », poursuit le respon-
sable.
Et à de rares exceptions près, tous les 
plats sont concoctés « maison »… Même 
la compote de fruits ! « Bien sûr, le 
fait-maison nécessite plus de manipula-
tions, une organisation très rigoureuse… 
Mais au bout du compte, c’est meilleur et 
ça coûte moins cher ».
Il suffit de constater ce qu’il reste dans 
les assiettes pour en tirer les premières 
conclusions : « il y a moins de gaspillage 
à la fin du repas », constate pour sa part, 
Maggy Muller, responsable qualité à la 
régie Les Deux Airelles.
Tout le monde y trouve donc son compte.

À la cantine Jacques Prévert : « Moi, j’aime pas trop les lentilles mais 
celles-là sont bonnes », confie Maëva. Quant à Feyyaz, il se régale avec 
son morceau de Neufchâtel. « Le fromage, plus c’est fort, plus c’est 
bon ».

Élections caisse 
des écoles
Les parents d’élèves des 15 écoles pu-
bliques sont invités à voter jusqu’au 4 dé-
cembre pour les élections à la caisse des 
écoles.
Son but : faciliter la fréquentation des 
classes par la gratuité des fournitures sco-
laires, permettre les activités scolaires et 
périscolaires, participer à l’amélioration et 
à la promotion de l’école publique laïque.
Sa composition : 11 membres représen-
tant les enseignants, parents d’élèves et 
DDEN seront élus et siégeront dans le co-
mité composé du Maire, de l’Inspecteur 
de l’Éducation nationale, d’un membre 
désigné par le Préfet, de 10 délégués du 
Conseil municipal.
Ses ressources : subvention de la Ville, 
produit des dons, legs, quêtes…
Tous les ans, un budget est attribué à 
chaque enseignant afin d’acheter les 
fournitures scolaires pour chaque enfant. 
Ce budget est complété par des crédits 
pour les dépenses sportives, de trans-
port, fonds de bibliothèque, fournitures 
de bureau…

Autour du goût
La semaine du goût… Une aubaine pour 
les élèves de Terminale CAP Petite En-
fance du lycée Decrétot ! L’occasion en 
effet de mettre en pratique leurs connais-
sances.
Quatre classes maternelles des écoles 
Jacques Prévert et Jean Prévost ont ainsi 
poussé la porte du lycée courant octobre. 
« Les lycéens ont inventé, mis en place et 
animé une dizaine d’ateliers autour du 
goût », indique Christine Bernard, coor-
dinatrice de la section au lycée Decrétot.
Découvrir les arômes des milk-shakes ; 
reconnaître les odeurs ; comparer les 
couleurs des fruits, les légumes crus et 
cuits ; goûter les jus de fruits… autant 
d’ateliers qui ont ravi les plus petits et 
responsabilisé les plus grands.
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Les poules vont à l’école
ÉCOLOGIE. Les Incroyables Comestibles ont aménagé un poulailler à l’école Saint-Exupéry. Les enfants prennent soin de leurs 
4 nouvelles pensionnaires.

« On vous présente Roussette, Mimi, 
Princesse et Sakura… C’est nous qui 
leur avons trouvé leurs noms ». À l’école 
Saint-Exupéry, c’est l’effervescence de-
puis fin septembre.
Les 14 enfants qui participent aux activités 
de la réforme des rythmes scolaires ont 
apprivoisé leurs nouvelles protégées… 
D’improbables compagnons qui les ac-
compagneront toute l’année !
« Avec notre association, les Incroyables 
Comestibles, nous avons acheté des 
poules dont les enfants apprennent à 
s’occuper », indique Sylvain Thomas, 
cheville ouvrière de l’initiative.
Pour les accueillir, toutes les conditions 
ou presque étaient ici réunies. La Ville dis-
pose en effet d’un terrain en friche, tota-
lement clôturé et mitoyen à l’école… L’as-
sociation y avait déjà installé l’an passé 
un potager dont les enfants s’occupaient 
chaque semaine.

FINIS LES DÉCHETS
Première étape donc pour la fine équipe 
des Incroyables Comestibles : construire 
le poulailler qui les abrite au quotidien. 
« Nous avons utilisé du matériel de récu-
pération pour fabriquer cet abri. Il a en-
suite été décoré par Saïd, de l’Académie 
des talents, spécialiste du graff ».
En attendant, la présence des poules à 
deux pas de l’école a non seulement un 
intérêt pédagogique mais aussi écolo-

gique… « Logiquement, il ne devrait plus 
y avoir de déchets dans cette école ». 
Fini le gaspillage à la sortie de la cantine : 
hormis la viande, les agrumes et les poi-
reaux, nos quatre pensionnaires mangent 
de tout… sans exception. « Les dames de 
la cantine viennent maintenant déposer 
les restes dans le poulailler au lieu de les 
mettre à la poubelle ».
Et cerise sur le gâteau, nos quatre poules 
ont déjà pondu de nombreux œufs sous 
leur nouveau toit.
Alors, finiront-elles dans l’assiette des 

écoliers ? « Pas question ! Elles mour-
ront de leur belle mort dans leur enclos. 
Personne ne les tuera pour les manger ». 
Les écoliers comme les bénévoles des 
Incroyables Comestibles y veillent.
Altina et Aysemur sont littéralement em-
ballées : « C’est dur de les attraper, de 
leur donner à manger… mais on aime 
vraiment bien s’en occuper ».
Nul doute que cette initiative pourrait bien 
faire des émules dans d’autres écoles de 
la ville !

La Maison Relais se met au vert !
JARDIN. Les résidents de la Villa Calderon cultivent leur « Keyhole garden ». Un 
potager conçu grâce aux Incroyables Comestibles.

Mais où s’arrêteront-ils ? Après les jardins 
potagers dans les écoles Saint-Exupéry 
et Anatole France, à la maison de la pe-
tite enfance, à la Résidence du Parc, à la 
salle de quartier Ouest, dans les jardins 
ouvriers de Maison Rouge, sur l’espace 
public de la place de la Girafe…, les In-
croyables Comestibles se sont lancés cet 
été dans une nouvelle aventure : la fabri-
cation d’un « keyhole garden » ( jardin en 
trou de serrure) à la Villa Calderon.
Un jardin hors du commun – conçu sur le 
principe d’une fontaine potagère incluant 

un compost - réalisé dans le cadre des 
ateliers de Louviers Plage, sans autres 
matériaux que de la récupération !
Aujourd’hui, les résidents de la Villa Cal-
deron – très investis dans ce projet – pro-
fitent non seulement de leur petit lopin 
de terre où ils ont planté salades et radis 
mais ils peuvent également travailler sur 
la réduction des déchets par le biais du 
compostage…

Le keyhole est conçu en forme de 
trou de serrure.

Après l’école, les écoliers prennent soin des poules avec les 
Incroyables Comestibles.
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Nos aînés débordent de projets
CITOYENNETÉ. Un an tout juste après la naissance du Conseil des aînés, les Seniors ont prouvé qu’ils fourmillaient d’idées. Les 
premiers projets commencent à voir le jour. En détail.

Ils sont 15… 15 seniors lovériens bien dé-
cidés à faire bouger leur ville. Tous ont 
choisi de faire partie, il y a un an main-
tenant, du Conseil des aînés. Et autant 
dire qu’ils n’ont pas chômé ces derniers 
mois. « Je suis vraiment heureux de la 
montée en puissance de ce Conseil des 
aînés, confiait François-Xavier Priollaud, 
le 15 octobre, en ouverture de la séance 
plénière. Vous êtes une véritable force 
de propositions ».
Répartis en commissions (accès au numé-
rique, embellissement de la ville, santé / 
bien-être, offre de loisirs…), les membres 
du Conseil des aînés ont de beaux projets 
dans leur besace. À commencer par la 
mutuelle solidaire communale lancée à 
Louviers début 2016 et dont l’idée émane 
d’eux (lire page suivante).

QUESTIONNAIRE SENIORS
Un questionnaire sera par ailleurs très 
prochainement diffusé à l’ensemble des 
seniors Lovériens. L’idée étant, par son 
intermédiaire, de recenser les problèmes, 
les attentes, les besoins des seniors tant 
en termes de logements, de déplace-
ments, d’offres de soins, de cadre de 
vie… Une enquête finalisée dans les pro-
chaines semaines.
Parmi les autres projets :

¤¤L’organisation de conférences 
régulières avec le lancement début 
2016 de l’université populaire de 
Louviers. Ces rendez-vous pourraient 
être organisés le 3e jeudi de chaque 
mois à 15 heures sur des thèmes 
variés (arts, sujets de société, 

philosophie, botanique, astronomie…). 
La première est programmée le 
21 janvier. Son thème : « 5 siècles 
d’histoire de la peinture normande » 
(lire p. 31).

¤¤La mise en place d’un nouveau 
programme de formations à la 
médiathèque sur la prise en main des 
nouveaux supports de communication 
et l’accès aux réseaux sociaux.

¤¤Un travail en lien avec le conseil 
municipal des jeunes et Jean-Pierre 
Duvéré, conseiller municipal, sur les 

nouveaux noms de rues à venir.

UNE CHARTE DES SENIORS
Également dans les starting-blocks, la 
signature d’une charte des seniors ces 
prochains jours. Il s’agit pour la Ville de 
s’engager dans des objectifs, des prin-
cipes et des moyens qui permettraient 
d’améliorer la qualité de vie des seniors 
dans notre ville.
Au final donc, les membres du Conseil 
des aînés ont donné le ton tout au long 
de cette année de travail : pas question 
pour eux de faire de la figuration !

Le retour des maisons fleuries !
Le concours des Maisons Fleuries revient à Louviers ! Cette décision est le fruit 
d’un travail mené par la Ville en collaboration avec le Conseil des aînés.
Un concours qui s’inscrit dans la politique d’embellissement et d’attractivité mise 
en avant par la municipalité.
Son déroulement rythmera ainsi l’année 2016 : inscription du 15 mars au 15 mai ; 
passage du jury du 15 mai au 15 juillet ; résultats à la rentrée de septembre 2016.
Les bulletins d’inscription seront à retirer en mairie dès le début du mois de janvier 
et pourront être également téléchargés sur le site internet de la ville ou découpés 
dans le numéro de janvier d’ActuaLouviers.
Jardiniers lovériens : préparez dès à présent vos plantations pour être fin prêts au 
printemps prochain lors du passage du jury. Alors à vos marques, prêt, bêchez !

Le Conseil des aînés, réuni le 15 octobre, a une nouvelle fois prouvé 
qu’il était particulièrement actif.
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Don du sang
L’établissement français du sang organise sa prochaine collecte de sang à Louviers le mer-
credi 30 décembre. Celle-ci aura lieu place de la République entre 15 h 00 et 19 h 00. Une mo-
bilisation plus que jamais indispensable lorsqu’on sait que l’EFS a besoin chaque jour de 500 
poches de sang en Normandie.

La santé solidaire
MUTUELLE. Le Conseil des aînés avait lancé l’idée au printemps dernier… La 
mutuelle solidaire lovérienne sera finalement opérationnelle début 2016.

« Il s’agit de proposer aux Lovériens d’ad-
hérer à une mutuelle santé qui pourrait 
leur coûter entre 30 % et 60 % moins 
cher ». François-Xavier Priollaud s’apprête 
à signer une convention avec l’association 
2AH qui permettra aux futurs assurés de 
choisir parmi 19 mutuelles différentes.
Une aubaine pour les Lovériens aux reve-
nus modestes qui ne peuvent aujourd’hui 
s’offrir une mutuelle « mais aussi pour 
ceux qui ont du mal à boucler leurs fins 
de mois après avoir payé leur mutuelle », 
confie pour sa part, Émilie Varin, travailleur 
social au CCAS de Louviers.

LES AVANTAGES DU 
DISPOSITIF
« En fonction des besoins de chaque 
assuré, 2AH proposera une mutuelle 
sur-mesure négociée dans le cadre 
d’une logique d’achat groupé », précise 
le maire tout en insistant sur les multiples 
avantages de ce dispositif : adhésion im-

médiate, pas de frais de dossier, pas de 
questionnaire médical, choix entre 19 mu-
tuelles différentes, pas de limites d’âge, 
enfants jusqu’à 28 ans, garantie chèque 
santé…
Au CCAS, on estime à plusieurs centaines 
le nombre de Lovériens qui pourraient 
être intéressés par cette solution solidaire.
Pour la ville, pas de dépense financière 
autour de cette opération mais un rôle es-
sentiel de facilitateur. « Le CCAS met un 
local à disposition de l’association pour 
ses permanences et la ville est chargée 
d’assurer la plus large information pos-
sible auprès de ses concitoyens », pour-
suit François-Xavier Priollaud.
Le dispositif (une première dans le dé-
partement de l’Eure) a été présenté à 
l’ensemble des membres du Conseil des 
aînés le 15 octobre dernier. Des seniors 
plutôt enthousiastes, l’idée émanant de 
leur groupe. 

Cancer du sein : 
parlons-en !
SANTÉ. Seules 54 % des Lovériennes 
concernées pratiquent le dépistage du 
cancer du sein. La sensibilisation est 
encore plus que nécessaire.

Les chiffres sont éloquents : au-
jourd’hui encore, une femme sur 
huit développera à un moment 
de sa vie un cancer du sein. D’où 
l’importance du dépistage pré-
coce proposé, tous les deux ans, 
à toutes les femmes âgées de 50 
à 74 ans.
Malgré les campagnes de sensi-
bilisation organisées chaque an-
née depuis une dizaine d’années, 
le chemin est encore bien long. À 
Louviers par exemple, seules 1 394 
des 2 615 femmes concernées 
ont réalisé la mammographie de 
dépistage lors de la campagne 
2013 / 2014. Soit seulement 54 % 
des femmes.
La municipalité de Louviers, qui a 
tenu à apporter sa pierre à l’édi-
fice, s’est associée à l’opération 
Octobre Rose (sensibilisation à la 
lutte contre le cancer du sein) ces 
dernières semaines, autour d’un 
message simple et clair : « faites-
vous dépister et incitez votre en-
tourage à le faire ».

★★ Chaque femme concernée reçoit 
une invitation personnalisée 
pour réaliser sa mammographie 
chez un radiologue agréé. Elle 
est prise en charge à 100 % sans 
avance de frais.

Au CCAS, on estime que plusieurs centaines de Lovériens pourraient être 
intéressées.
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Handicap : c’est quoi une ville accessible ?

L’APF le reconnaît : « beaucoup 
de travaux ont été faits à 
Louviers pour faciliter les 
déplacements des personnes 
handicapées »

C’est une obligation ! Avant fin 2015, 
les travaux d’accessibilité devront 
être planifiés dans tous les locaux 
recevant du public. La ville de Louviers 
comme les commerçants sont concer-
nés.  
Dans les rues de la ville, de nombreux 
aménagements ont déjà été réalisés… 
d’autres le seront encore bientôt.  
Mais qu’en pensent les personnes en 
situation de handicap, les principaux 
intéressés ? Petit tour d’horizon.

Louviers : ses rues pavées, étroites et 
sinueuses ; ses bâtisses normandes 
d’époque ; ses bâtiments publics char-
gés d’histoire… Un vrai paysage de carte 
postale là où les bombardements de 1940 
n’ont pas rayé les traces de son passé de 
cité drapière.
Un paysage qui n’est pourtant pas sans 
poser quelques difficultés aujourd’hui. À 
l’heure où l’accessibilité des personnes 
handicapées est une priorité majeure par-
tout en France (loi du 11 février 2005 pour 
l’égalité des droits et des chances, de la 
participation et la citoyenneté des per-
sonnes handicapées), la configuration de 
Louviers impose souvent de lourds inves-
tissements pour se mettre en conformité.

DES OBLIGATIONS POUR 
CHACUN
« Depuis la loi de 2005, chaque collec-
tivité, chaque professionnel doit obli-
gatoirement faire les aménagements 
nécessaires afin d’assurer la continuité 
de la chaîne de déplacements pour les 
personnes en situation de handicap », 
indique Léandre Alexis, agent municipal 
en charge de l’urbanisme.
Concrètement, dans les commerces, les 
transports, les lieux publics, sur la voirie… 
quel que soit son handicap (moteur, vi-
suel, auditif, cognitif…), chacun doit pou-
voir se déplacer à son gré.
Une problématique prise en compte à 
Louviers depuis de nombreuses années 
déjà. Chaque nouveau chantier de voi-
rie est en effet l’occasion de mettre les 
passages piétons aux normes d’acces-
sibilité : que ce soit par l’aménagement 
d’une bande podo-tactile permettant aux 
malvoyants de savoir qu’ils se trouvent 
devant un passage piéton ou par la créa-
tion d’un trottoir surbaissé permettant aux 
fauteuils (mais aussi aux poussettes ou 
aux personnes ayant simplement des diffi-
cultés à se déplacer) de passer du trottoir 
à la chaussée.
« Dans chaque rue, nous essayons éga-
lement de mettre les trottoirs aux normes 
d’accessibilité (entre 1,20 m et 1,40 m de 
largeur) », indique pour sa part Jacky Bi-
dault, adjoint au maire en charge des tra-
vaux. « Pour celles qui sont trop étroites, 

et il y en a beaucoup à Louviers, nous 
faisons en sorte qu’au moins un des deux 
trottoirs soit aux normes ».

« BEAUCOUP DE TRAVAUX 
DÉJÀ FAITS »
De la même manière, les enfouissements 
progressifs des réseaux font disparaître 
des trottoirs les imposants poteaux élec-
triques et téléphoniques qui empêchent 
toute circulation des personnes en fau-
teuil roulant et sont dangereuses pour les 
malvoyants.
« En centre-ville, nous avons trouvé des 
solutions dans la majorité des rues », pré-
cise l’élu. Des propos confirmés par les 
responsables locaux de l’Association des 
Paralysés de France (APF). « Dans les rues 
du centre-ville, beaucoup de travaux ont 
été faits pour faciliter les déplacements ; 
dans la plupart des bâtiments publics, 
on peut aussi circuler », soulignent avec 
satisfaction Jean-Claude Salmx et Lionel 
Hattey, évidemment très sensibles à la 
question de l’accessibilité.
Les bâtiments publics… Une probléma-
tique actuellement au cœur des débats. 
Alors que la loi de 2005 imposait un délai 
de 10 ans pour réaliser l’ensemble des 
travaux d’accessibilité dans les établisse-
ments accueillant du public, son applica-
tion a finalement été allégée : d’ici la fin de 
cette année 2015, toutes les collectivités, 
les commerces, les cabinets médicaux… 
devront avoir transmis à l’État leur agenda 
programmé d’accessibilité (Ad’Ap).
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Handicap : c’est quoi une ville accessible ?

Les bus montrent 
l’exemple
L’accessibilité : un combat quotidien 
pour Transbord, le réseau de transports 
en commun de l’agglomération ! Ici, tout 
a été conçu au fil des années pour que 
les usagers handicapés prennent le bus 
en toute tranquillité.
À commencer par l’intérieur des bus où 
des palettes manuelles amovibles ont 
été installées. Elles permettent à une 
personne en fauteuil de monter ou 
descendre du bus sans difficulté. « Les 
conducteurs ont été progressivement 
formés pour l’accueil des personnes 
handicapées et pour la manipulation 
de ces équipements », indique Leila 
Garnier, directrice de Transbord.
Pour les malvoyants et les malenten-
dants, un système d’écran embarqué 
– avec bande sonore pour les premiers 
et bandeau lumineux pour les seconds 
- est en phase de développement dans 
19 des 30 bus de Transbord.
À l’extérieur, des quais surélevés ont 
été aménagés sur la plupart des arrêts 

de bus. L’objectif ? Réduire la hauteur 
des marches entre l’arrêt de bus et l’in-
térieur du véhicule. « Ces quais nous 
ont vraiment changé la vie », confirme 
Lionel Hattey, de l’Association des Pa-
ralysés de France.
L’espace transports de Transbord, situé 
rue de la Laiterie à Louviers, a par ail-
leurs été aménagé au printemps dernier 
selon les dernières normes d’accessibi-
lité (mobilier adapté, porte automatisée, 
rampe d’accès…).
Côté service enfin, Transbord propose 
depuis plusieurs années le Flexiplus, un 
service de transport individuel à la de-
mande (en porte à porte) très prisé des 
personnes en situation de handicap. 
Pour 1 € (le prix d’un billet de bus), un 
véhicule classique ou adapté pour ac-
cueillir des personnes en fauteuil prend 
en charge les usagers handicapés.

★★ Espace Transport – rue de la Laiterie – 
du lundi au vendredi de 8 h 30 à 12 h 30 
et de 13 h 30 à 17 h 30, le samedi de 
9 h 00 à 12 h 30. Tel : 02 32 40 44 44

43 BÂTIMENTS ANALYSÉS
« Ce document doit mentionner la nature 
des travaux à réaliser, leur coût et le ca-
lendrier de réalisation. Selon les cas, on 
dispose de 3, 6 ou 9 ans pour les réaliser. 
S’ils ne l’ont pas été dans les temps, il y 
aura des pénalités financières », insiste 
Léandre Alexis.
L’Ad’Ap de la Ville de Louviers sera trans-
mis ces prochaines semaines à la Pré-
fecture de l’Eure. 43 bâtiments publics - 
crèches, écoles, équipements culturels, 
gymnases, mairie… - ont été analysés et 
les travaux sont aujourd’hui estimés à en-
viron 2 millions € (les résultats de l’étude 
de mutualisation des bâtiments pourraient 
quelque peu réduire la facture).
« Dans la grande majorité des cas, il s’agit 
de réaliser des rampes handicapées, de 
mettre en conformité des escaliers ou 
des rambardes et parfois d’installer des 
ascenseurs », détaille Jean-Marc Fou-
chard, responsable du centre technique 
municipal et responsable de l’élaboration 
de l’Ad’Ap. La Ville pourrait ainsi inscrire 
jusqu’à 300 000 € par an à son pro-
gramme pluriannuel d’investissements 
pour réaliser l’ensemble de ces travaux.

Les bandes podo-tactiles devant 
les passages piétons : un vrai 
secours pour les malvoyants.

Chaque bus est équipé d’une palette permettant aux fauteuils de 
monter et descendre du véhicule sans difficulté.
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INTERVIEW. Élu en charge des 
personnes en situation de handicap, 
Gaëtan Bazire est très sensible à leur 
intégration dans la ville.

Actualouviers : Un élu au handicap, 
pourquoi ?
Gaëtan Bazire : Les Lovériens en situa-
tion de handicap ne savent pas toujours à 
quelle porte frapper pour faire valoir leurs 
droits. Pour certains, je suis un premier 
contact pour les accompagner dans leurs 
démarches. Chaque mois, je reçois ainsi 
une vingtaine de personnes pour tous 
types de difficultés.
Quelles sont les difficultés que ren-
contrent principalement les personnes 
handicapées à Louviers ?
Comme partout, les problèmes de loge-
ments sont importants : trouver un loge-
ment adapté au handicap, convaincre un 
bailleur de faire les travaux nécessaires…
Je suis également sollicité pour de nom-
breux soucis liés à l’emploi. À ce titre, 
nous travaillons en partenariat avec Cap 
Emploi (entreprise qui favorise l’emploi 
des personnes handicapées).
Concrètement, je fais le lien entre les ins-
titutions et les personnes handicapées. 
Je fais tout pour que le handicap d’une 
personne ne soit pas un frein à sa vie à 
Louviers.
La municipalité a-t-elle des projets au-
tour du handicap pendant ce mandat ?
J’aimerais lancer « la semaine du handi-
cap » avec des ateliers, des animations, 
des conférences, pour permettre des 
rencontres et des échanges autour de la 
question du handicap.

Par ailleurs, en 2016, nous allons nous as-
socier au programme Victor, ce lecteur 
d’audio-livres qui permet aux personnes 
malvoyantes de ne pas être privées de 
lectures. Il devrait être disponible à la 
médiathèque.
Pour le reste, les gros projets consistent 
surtout à rendre la ville plus accessible. 
Tout est mis en œuvre pour cela.
Pour cela, travaillez-vous en lien avec 
les usagers en situation de handicap ?
En juin dernier, nous avons créé la com-
mission communale d’accessibilité des 
personnes handicapées. Cette commis-

sion, dont le but est de faire un état des 
lieux et des propositions pour améliorer 
le quotidien des personnes handicapées, 
se réunira pour la première fois dans les 
prochaines semaines.
Pour davantage d’efficacité, elle sera très 
large : en plus des élus et représentants 
de la ville, les associations d’usagers et 
de personnes en situation de handicap, 
les représentants de l’Éducation nationale 
en charge du handicap, de la maison dé-
partementale des personnes handica-
pées (MDPH)… participeront à ce travail. 
C’est tous ensemble que nous avance-
rons mieux !

LE CHIFFRE

C’est le nombre de places de stationnement réservées aux personnes handicapées 
sur l’espace public à Louviers. Beaucoup plus larges que les emplacements standards 
(3,30 m de largeur), ces places sont indiquées par un panneau vertical et un marquage 
au sol spécifique.
Si la loi impose aux collectivités de réserver 2 % de la capacité totale de stationnement 
aux places handicapées, la Ville de Louviers – avec 3,25 % - est plutôt bon élève. « De 
nouvelles places sont d’ailleurs régulièrement créées en fonction des besoins et des 
réclamations d’usagers », indique Léandre Alexis.
Attention ! Seules les personnes titulaires de la carte de stationnement peuvent se 
garer sur ces emplacements et obligatoirement apposer leur carte sur le pare-brise.
En cas de stationnement illicite sur ces places, l’amende forfaitaire s’élève à 135 €.

65

« Le handicap ne doit pas être un frein »
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À la Page
Plus qu’une boutique, la librairie À la Page est une véritable ins-
titution à Louviers. Plus de 30 ans maintenant qu’elle a pignon 
sur rue en centre-ville.
Seul hic, pendant toutes ces années, impossible pour les per-
sonnes en fauteuil roulant d’entrer dans la boutique ! « Il y avait 
des marches entre le trottoir et la librairie. Si bien qu’à plusieurs 
reprises, nous avons servi les clients sur le trottoir », se souvient 
Sébastien Lefebvre, le libraire.
Il y a un an et demi, Sébastien Lefebvre a donc décidé de réaliser 
les travaux nécessaires pour rendre accessible son commerce. 
Un plan incliné remplace désormais la marche tandis qu’une 
porte automatique a été installée.
Le commerçant lovérien a également profité de ces travaux pour 
remplacer son enseigne lumineuse. Montant total de l’opération : 
15 000 €. « Sans l’aide de 10 000 € de l’opération urbaine col-
lective (OUC), je n’aurais jamais pu faire ces travaux ».

Aux Délices 
de Louviers
D’une pierre, deux coups pour 
Anne et Franck Guincêtre. Le 
couple de boulangers-pâtis-
siers, installé depuis 20 ans 
rue Foch, vient de métamor-
phoser sa boutique. « Notre 
magasin avait vraiment be-
soin d’un coup de jeune pour 
mieux accueillir nos clients », 
confie le patron des Délices 
de Louviers.
Après 5 semaines de travaux, 
la nouvelle boulangerie au 
look moderne, très lumineux… 
et surtout accessible à tous les 
clients, a ouvert fin septembre.
« Jusqu’alors, il y avait une 
marche pour entrer dans la 
boulangerie, explique Anne 
Guincêtre. Très souvent, nous 

nous déplacions dehors pour 
servir les clients en fauteuils, 
avec des poussettes ou qui 
avaient du mal à se dépla-
cer ». Le couple a finalement 
cassé et abaissé le sol de son 
commerce au même niveau 
que le trottoir et installé une 
porte automatique.
« C’est touchant de voir la 
réaction de ces clients qui 
enfin peuvent entrer dans la 
boulangerie, avoir accès à 
nos produits comme tout le 
monde ».
Anne et Franck Guincêtre ont 
bénéficié de subventions de 
l’OUC pour réaliser ces tra-
vaux.

Commerçants : même combat !
Les commerçants ont l’obligation de rendre accessibles leurs boutiques. Des travaux parfois compliqués à réaliser. Rencontre 
avec deux commerçants qui ont franchi le pas.

2015… une année cruciale 
pour bien des commerçants. 
Où qu’ils soient en France, 
l’obligation est la même : avant 
fin décembre, ils doivent avoir 
planifié les travaux d’accessi-
bilité de leur commerce. Tra-
vaux qui devront être réalisés 
dans les trois ans sous peine 

de sanctions financières.
À Louviers, un certain nombre 
de commerçants ont déjà ré-
alisé ces travaux. Avec l’aide, 
pour quelques-uns, de l’Ag-
glomération Seine-Eure, de 
l’État, du Département, de la 
Chambre de Commerce des 
Métiers et de l’Artisanat qui 

financent une partie de leurs 
travaux dans le cadre de 
l’Opération Urbaine Collective 
( jusqu’à 80 % de subventions).
Mais ils sont bien nombreux 
encore à devoir franchir le 
pas. « Pour l’heure, la ville a 
reçu une centaine de dossiers 
de commerçants Lovériens. 
La collectivité doit autoriser 
les aménagements qu’ils pro-
posent avant de transmettre 
leur dossier en Préfecture », 
explique Léandre Alexis.
Dans la plupart des cas, il 
s’agit de rampes d’accès ou 
de sonnettes à installer à l’en-
trée du commerce pour per-

mettre de venir ouvrir la porte 
aux personnes en situation de 
handicap.
Reste que certains commer-
çants n’ont aucune solution : 
la configuration des lieux est 
parfois telle qu’il est impos-
sible et beaucoup trop oné-
reux de rendre le commerce 
accessible. « Dans ce cas, 
ils peuvent obtenir une dé-
rogation et ne pas faire de 
travaux ».

★★ L’opération urbaine 
collective est en vigueur 
jusqu’au 31 décembre 
2015.
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Ma vie en fauteuil
À 72 ans, Lionel Hattey ne se déplace plus qu’en fauteuil roulant. Autant dire qu’une sortie en ville peut parfois s’avérer déli-
cate. Rencontre.

Un monde rempli d’obstacles… C’est en-
core trop souvent le quotidien de bien 
des personnes handicapées. Lionel Hat-
tey en fait chaque jour la douloureuse 
expérience.
À 72 ans, il se déplace désormais en 
fauteuil roulant. Pourtant, c’est encore 
dans un logement classique qu’il vit au-
jourd’hui. « J’ai fait des dossiers pour un 
logement adapté à mon handicap. Pour 
l’instant, il n’y a rien de disponible à Lou-
viers ».
Alors, Lionel Hattey continue à vivre dans 
son petit appartement du centre-ville. 
Seul hic : il doit monter trois marches à 
l’entrée de l’immeuble. « Nous avons 
installé des rails amovibles pour pouvoir 
monter et descendre le fauteuil. Mais 
c’est très lourd pour celui qui pousse ». 
En l’occurrence très souvent son ami Jean 
Pierre Salmx, 73 ans, lui-même en situa-
tion de handicap !

BON POINT EN CENTRE-VILLE
Une fois dans la rue, le périple continue. 
Car Lionel Hattey habite une petite rue 
pavée du centre-ville… De quoi muscler 
les biceps de ses accompagnateurs !
« Quand on a passé ces obstacles, on 
doit reconnaître que le centre-ville est 
de plus en plus accessible », assurent les 
deux hommes même s’ils constatent en-
core, ici un panneau de signalisation qui 
trône au milieu d’un trottoir et empêche 
le passage du fauteuil, là un bateau trop 
haut pour que le fauteuil puisse monter 
ou descendre d’un trottoir…

Côté commerces, grosse difficulté : « On 
ne peut pas entrer dans beaucoup de 
magasins. Les commerçants sont d’ail-
leurs les premiers embêtés », confie Jean-
Pierre Selmx. De fait, dans la majorité 
d’entre eux, il faut monter ou descendre 
une marche pour entrer dans la boutique.

NOS COMPORTEMENTS
Rendre la vie plus facile aux personnes 
handicapées… C’est aussi un certain 
nombre de comportements à revoir ! 
« Les poubelles qui restent sur les trot-

toirs, c’est infernal », confie Lionel. « Et 
elles sont nombreuses à Louviers ». Très 
souvent, le septuagénaire est donc obligé 
de rouler sur la chaussée… à ses risques 
et périls !
Même souci avec les voitures garées à 
cheval sur les trottoirs. Si un simple piéton 
peut se faufiler sur le petit bout de trottoir 
resté libre, impossible pour les personnes 
en fauteuil mais aussi les poussettes ou 
les personnes qui ont du mal à se dépla-
cer !

Et les malvoyants ?
Difficile de trouver les solutions adaptées 
à tous les handicaps ! Preuve en est, les 
trottoirs surbaissés (rues du Quai, des Pé-
nitents, Mendès France…). Pratique pour 
les personnes en fauteuil, pas pour les 
malvoyants. « C’est compliqué pour nous 
car nous n’avons aucun repère. On ne 
sait plus quand on est sur le trottoir ou la 
chaussée », confie Alain Morel, président 
de l’association de malvoyants Le Trèfle 
à 4 feuilles.
Autre difficulté pour un malvoyant : re-
pérer les entrées des commerces. « Rien 
n’indique qu’on est devant la porte d’un 

commerce. Parfois, on tape dans une vitre 
avec la canne ». À moins que la canne ne 
rencontre d’abord un présentoir au milieu 
du trottoir ! « Les poubelles comme les 
présentoirs sur les trottoirs sont un vrai 
fléau pour nous ».
En revanche, les bandes podo-tactiles, si-
tuées devant les passages piétons, leur 
sont d’un très grand secours. « Elles nous 
permettent de savoir où nous pouvons 
traverser sans danger ».

Le fléau de Lionel Hattey : les 
présentoirs sur les trottoirs.

Les poubelles sur les trottoirs 
sont un vrai danger pour les 
malvoyants
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Les femmes dans le monde
SOIRÉE DÉBAT. Prochaine « Grande rencontre » de Louviers le 7 décembre autour de 
Frédérique Bedos, par ailleurs fondatrice du projet Imagine.

Échanger et débattre autour 
des grandes thématiques 
d’actualité… c’est l’ambition 
des Grandes Rencontres de 
Louviers dont la 1re édition 
(sur la liberté d’expression) 
avait fait salle comble en juin 
dernier.
Pour son deuxième ren-
dez-vous programmé le lundi 
7 décembre, la municipalité a 
choisi de débattre autour de 
la place des femmes dans le 
monde.
Une soirée qui débutera par 
la projection du documentaire 
inédit « Des femmes et des 
hommes », à l’issue duquel 
sa réalisatrice, Frédérique Be-
dos, débattra avec le public.

DES HÉROS 
ANONYMES
À travers la parole de mili-
tantes sur tous les continents, 
de toutes confessions, dans 
toutes les sphères culturelles 
et économiques, c’est l’iné-
galité entre les hommes et 
les femmes au XXIe siècle qui 
est mis en avant dans « Des 
femmes et des hommes »… 
Avec une conclusion : « la 
terre tournerait plus rond si 
les femmes étaient égales aux 
hommes ».
Réalisé grâce à la solidarité 
de nombreux professionnels 
du cinéma, cadreurs, preneurs 
de son, régisseurs, ce film met 
en lumière des « héros ano-

nymes » si chers à Frédérique 
Bedos. Haïtienne d’origine, 
cette femme hors du com-
mun est fondatrice du projet 
Imagine, un media « philan-
thropique » dont le but est de 
réaliser des portraits de héros 
anonymes qui, dans l’ombre, 
accomplissent au quotidien 
des actions formidables au 
service des autres.
Des héros qui ont été mis 
en lumière lors de la Transat 
Jacques Vabre grâce au ba-
teau « Le Souffle du Nord » 
pour le projet Imagine.
Aujourd’hui, François-Xavier 
Priollaud ne cache pas sa fierté 
que Louviers soit la première « 
ville amie » du projet Imagine.

★★ Lundi 7 décembre à partir 
de 19 h 00 au cinéma 
Grand Forum. Entrée 
libre et gratuite. Rens. au 
02 32 09 58 07.

Les césars de l’apprentissage
FORMATION. Première édition des trophées de l’apprentissage début novembre au Grand Forum. L’occasion de mettre à 
l’honneur les jeunes diplômés et récompenser les meilleures recrues.

L’apprentissage ? « Une filière 
d’excellence » ! C’est par ces 
mots que Bernard Leroy, pré-
sident de l’Agglomération, 
a ouvert début novembre 
la première cérémonie des 
Trophées de l’apprentissage 
dans une salle du Grand Fo-
rum archi-comble.
Une soirée haute en couleurs 
destinée non seulement à 
remettre les diplômes à plus 
de 600 apprentis du CFA de 
Val-de-Reuil ayant réussi leur 
examen mais aussi à récom-
penser sept jeunes parmi 43 
nominés dans sept métiers 
différents.
François-Xavier Priollaud, à 
l’initiative de cet événement 
d’un nouveau genre organisé 
par l’Agglomération Seine-
Eure et le CFAIE de Val-de-
Reuil, entendait donner un si-
gnal fort à la jeunesse : « ces 
trophées sont une preuve de 
notre confiance dans notre 
jeunesse, la reconnaissance 

de nos savoir-faire… Nous es-
pérons qu’avec ces trophées, 
des jeunes se diront que c’est 
une bonne filière et que des 
nouveaux maîtres d’appren-
tissage se manifesteront »
En attendant, c’est une soi-
rée digne des Césars qu’ont 
vécue ces jeunes mais aussi 
le public venu en masse. Le 
jury a en effet départagé six à 
sept nominés dans chaque ca-
tégorie pour ne retenir qu’un 
lauréat à qui était décerné le 
trophée.

LES LAURÉATS :
¤¤Trophée du parcours 
exemplaire : Jason Durrant 
(mécanique automobile 
/ technicien après-vente 
expert auto)

¤¤Trophée des champions : 
Morgan Boulet (pâtissier)

¤¤Trophée du mérite : 
Kassandra Barbaray 
(coiffure / chez Saint-Algue 

puis Médard à Louviers)

¤¤Trophée de la réussite 
professionnelle : Alesandra 
Luna Luna (restauration)

¤¤Trophée de l’espoir : 
Aurélien Burel (horticulture)

¤¤Trophée du civisme : 

Amandine Saunier (vente 
– alternance chez Collet 
traiteur puis boulangerie La 
Fournée)

¤¤Trophée de 
l’agglomération : Armand 
Chéron (boucherie)
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Les sept lauréats ont reçu leur trophée de 
l’apprentissage devant une salle comble
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Échanges avec des stars
Producteur de télévision, David Pierre-
Bloch n’a pas hésité à mettre son car-
net d’adresses au service des Académi-
ciens. Autant dire que le coach a sorti 
le grand jeu pour nos 15 jeunes talents.
« J’essaie de leur organiser des ren-
contres avec des grands noms de leur 
discipline », confie David Pierre-Bloch 
ravi de l’accueil des personnalités solli-

citées. « Chaque fois que je leur ai pré-
senté les tenants et les aboutissants 
de l’Académie des talents, ils ont été 
séduits et ont accepté de rencontrer 
les jeunes ».

DES GRANDES RENCONTRES
Ainsi, Lohanne et Jean-Baptiste, les 
deux photographes du groupe, rencon-
treront très bientôt Richard Melloul, pho-
tographe de renom, recordman des cou-
vertures de Paris-Match et photographe 
officiel de Gérard Depardieu.
Nos trois chanteuses Anaïs, Esin et 
Sixtine vont quant à elle recevoir une 
visite de prestige à Louviers. « Manon 
Rouas, coach vocal de la Nouvelle Star 
viendra animer une master-class pour 
elles trois ».
Mathieu et Jake, les deux musiciens du 
groupe, participeront, eux, à une séance 
d’enregistrement d’un artiste national (le 
nom, bien connu, sera dévoilé ces pro-
chaines semaines).
Saïd le graffeur aura l’honneur de par-
tager un moment avec Richard Orlinski, 

sculpteur contemporain (graffeur à ses 
débuts) qui parcourt le monde d’expo-
sitions en expositions. Léa (championne 
d’équitation) et Thomas (champion de 
moto-cross) pourraient faire l’objet 
d’un reportage dans un media spécia-
lisé tandis que Marie (patineuse sur 
glace) et Zohir (slameur) rencontreront 
des grands noms de leur discipline. La 
confirmation est attendue ces jours-ci.

Romain Sardou, écrivain (auteur de ro-
mans policiers médiévaux) et fils de Mi-
chel Sardou ouvrira sa porte à Benoît, 
passionné d’écriture.

Quant à Antoine, il passera un moment, 
à Louviers, avec Marc Scalia, célèbre 
animateur de la radio NRJ.

Et enfin Alptekin, le danseur de break-
dance, rencontrera non seulement Char-
lotte Soutrelle, danseuse à l’opéra de 
Monaco, mais il devrait en plus danser 
dans un clip. 

Par ailleurs, la Ville de Louviers devrait 
financer des stages et des formations 
pour certains académiciens.

Dans le 
tourbillon  
de l’Académie !
JEUNESSE. C’est l’effervescence du côté de l’Académie des talents. Depuis deux mois, les 15 jeunes multiplient rencontres, 
activités et sorties… tout en faisant fructifier leur talent !

Pas de répit pour nos quinze jeunes 
académiciens bien décidés à croquer à 
pleines dents cette année exceptionnelle 
qu’ils sont en train de vivre.
Lancée à la mi-septembre, la promotion 
2015-2016 de l’Académie des talents a 
déjà profité d’un programme tous azi-
muts : week-end d’intégration au Moulin 
d’Andé, show sur le podium de la foire 
Saint-Michel ; journée sur le village de la 

Transat Jacques Vabre (Le Havre) ; week-
end de stage de prise de parole en pu-
blic… Sans oublier les participations ponc-
tuelles de certains à des événements de 
la vie lovérienne.
Un programme de citoyenneté active qui 
passera aussi ces prochaines semaines 
par la participation au salon de l’équi-
tation à Bercy, par des cours de cuisine 
suivis d’un dîner de Noël avec Suzanne 

Loomis, par une visite de l’Assemblée 
nationale puis du Parlement européen à 
Bruxelles.
En dehors de ce programme collectif, les 
projets personnels commencent progres-
sivement à se dessiner : création d’une 
association de breakdance à Louviers, 
projet photos avec la Gare aux Musiques, 
projet de maquette musicale…
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Le soutien au Souffle du Nord !
« C’est une expérience inédite… J’ai 
vécu un formidable moment alors que 
jamais je n’y serai allée de moi-même ». 
Marie Fort faisait partie du petit groupe 
de l’Académie des talents à rejoindre le 
village de la Transat Jacques Vabre, le 
24 octobre au Havre.
Ce jour-là, les Académiciens ont passé 
plusieurs heures aux côtés de l’équipe 
du projet Imagine, dont le bateau « Le 
Souffle du nord » prenait le départ le 
lendemain.
L’occasion pour eux de rencontrer Fré-
dérique Bedos, fondatrice du projet 
(lire p. 21) dont le but est de mettre en 
lumière des héros qui œuvrent dans 
l’ombre au quotidien. « C’est une belle 
leçon de vie, un beau message d’es-
poir que nous a transmis Frédérique 
Bedos », confie pour sa part Benoît 
Balsan. « Pas besoin d’être un grand 
homme pour être un héros ».
Pour Marie, le projet Imagine a de 
vraies similitudes avec l’Académie 
des talents. « Nous incarnons tous de 
belles valeurs ». D’où la conclusion de 
Benoît, en guise d’encouragements à 
être acteurs de sa vie : « ne vous de-
mandez pas ce que la mairie peut faire 
pour vous, mais ce que vous pouvez 
faire pour la mairie ».

MPRadio 
enflamme la Gare
Ils vont mettre « le feu » ! Le vendredi 
4 décembre à la Gare aux Musiques, 
l’académicien Antoine Bruneau sera 
sur le devant de la scène avec ses 
complices de MPRadio, six lycéens 
qui, avec lui, font vivre leur web radio.
Au programme : une soirée entière 
de folie musicale et festive diffusée 
en direct et en public sur www.mpra-
dio.fr depuis les locaux de la Gare aux 
Musiques. « Nous espérons que le pu-
blic viendra nombreux pour assister 
à cette émission en direct », confie 
Antoine.
De belles surprises sont prévues au 
fil de la soirée : d’autres jeunes de 
l’Académie des talents et plusieurs 
groupes locaux seront de la fête… avec 
en prime, des jeux, des interviews, des 
reportages.
Pas d’hésitation ! Rendez-vous à la 
Gare aux Musiques à 20 h 30 le ven-
dredi 4 décembre. L’émission com-
mencera en direct à 21 h 30 jusqu’à 
23 h 30 environ.

★★ Émission en direct de MPRadio – 
vendredi 4 décembre à partir de 
21 h 30.

LES ÉVÉNEMENTS

À 30 ans, Saïd est le doyen des acadé-
miciens. Son rêve ? Vivre de sa passion 
pour le graff et le dessin.
Dès le mois de janvier, Saïd devrait créer 
son auto-entreprise (spécialisée dans les 
graffs, dessins, décos en tout genre et 
ateliers de graffs). « Grâce à l’Académie 
des talents, j’ai reçu énormément d’aide 
pour monter mon dossier d’auto-entrepre-
neur ». Que ce soit de Judith Deneux, coor-
dinatrice municipale de l’opération ou de 

Ludovic Tellier, directeur de Radio Espace.
Grâce à l’Académie des talents, Saïd a 
également pu bénéficier d’une extraor-
dinaire visibilité depuis début septembre : 
graffs réalisés en direct à la foire Saint-Mi-
chel, à la foire à tout des Acacias, au salon 
des commerçants, décoration du poulail-
ler des Incroyables comestibles (lire p 13). 
« J’ai bien l’intention d’être partout où je 
peux aller pendant cette année ». Et de 
glâner de précieux conseils pour la suite.

Sur la scène de la Saint-Michel !
Les 15 académiciens ont goûté leur première 
grande scène début octobre. Saint-Michel 
oblige, ils ont fait le show tout au long du 
week-end sur le podium Radio Espace : les 
uns au chant, au piano, au graff, les autres 
derrière le viseur de l’appareil photo, en ré-
gie, dans une démonstration de breakdance 
comme dans une chorégraphie collective 
ou encore en tenue d’amazone sur un che-
val… Mais au final, c’est avant tout un premier défi de groupe qu’ils ont tous relevé. « Ce 
show a contribué à rapprocher encore plus le groupe, quels que soient nos buts et 
nos spécialités », confie Jean-Baptiste Morin, photographe de l’académie. Impressions 
tout aussi positives pour Sixtine : « j’ai vraiment apprécié de chanter devant le public 
lovérien car c’est mon premier public après tout ».

Une partie de l’équipe de  
MPRadio autour d’Antoine (assis)

Saïd… auto-entrepreneur
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Sous les feux de Noël
ANIMATIONS. Des nuits lovériennes qui s’illuminent aux couleurs de Noël, des animations qui font rayonner le centre-ville. 
Dans quelques jours, la ville entière revêtira ses habits de fête. Tout un programme.

4 décembre… À peine la nuit 
tombée, Louviers dévoilera 
ses habits de lumière ! La fin 
d’un marathon de plusieurs 
semaines pour les quatre 
agents municipaux chargés 
d’installer les illuminations de 
Noël partout en ville !
De la place Thorel à la place 
du Champ de Ville en passant 
par la rue Mendès France, la 
rue Foch, la rue du Général 
de Gaulle ou encore la rue 

du Quai… le centre-ville pro-
met de scintiller de mille feux 
jusqu’à la nouvelle année.
Pour ce Noël 2015, coup de 
projecteur sur la place Tho-
rel qui revêt ses plus beaux 
atours : en plus de la forêt en-
neigée déployée sur l’espace 
central, les candélabres de la 
place tout comme la façade 
du musée s’illumineront la 
nuit venue.

À découvrir également ces 
nouvelles illuminations qui 
surplomberont la rue Pierre 
Mendès France, ces sapins 
qui trôneront au beau milieu 
du kiosque Raoul Thorel (Hô-
tel de Ville) et de la place de 
la Halle.
Le décor planté, place aux ani-
mations de Noël !

UN CHALET PLEIN DE 
SURPRISES
La place du Pilori abrite du 
samedi 12 décembre au mer-
credi 10 janvier le chalet de 
Noël. À l’intérieur, l’association 
des commerçants concocte 
quelques petites surprises…

LES MASCOTTES AU 
RENDEZ-VOUS
Elles font fureur chaque an-
née ! Les Mascottes de Noël 
reviennent en force le sa-
medi 19 décembre. Petits et 
grands pourront ainsi croiser 
Mickey, Minnie, le renne et le 
bonhomme de neige dans les 
rues du centre-ville… accom-
pagnés bien sûr du Père Noël. 

Toute la petite troupe profitera 
de sa tournée de Noël pour 
distribuer des gourmandises 
aux petits.
Petit conseil : surveillez le 
centre-ville les jours suivants ! 
Elles pourraient bien refaire 
des apparitions surprises…

GOÛTER DE NOËL
Nouveauté de ce Noël 2015 : 
la Ville de Louviers offre un 
goûter de Noël aux petits 
comme aux grands les sa-
medi 19 et dimanche 20 dé-
cembre de 16 h 30 à 18 h 00, 
place du Pilori. Tous les Lové-
riens y sont chaleureusement 
invités.
Par ailleurs, et c’est aussi une 
nouveauté 2015, un stand de 
gourmandises s’installe place 
du Pilori du samedi 12 dé-
cembre au mercredi 10 janvier. 
De quoi mettre les papilles en 
émoi !

ÇA VA SWINGUER !
Ambiances musicales en 
centre-ville les samedi 19 et 
dimanche 20 décembre. Un 
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LES ÉVÉNEMENTS

Tous à la Xmas Party
Un Noël solidaire… c’est le joli cadeau 
que propose chaque année la Gare aux 
Musiques autour de sa Xmas Party. La 
15e édition aura lieu le vendredi 18 dé-
cembre prochain à partir de 20 h 00, à la 
Gare. Les 5 € de l’entrée sont intégra-
lement reversés à l’association Jeunes 
Écoliers du Monde. Au menu de cette 

soirée de concert tous azimuts : Gwash 
(funk hip-hop), Sacha & les Swingadjos 
(swing manouche), Slaughterhouse Bro-
thers (rock pop), Mary*, The Sheep Shag-
gers en acoustique (rock)… Sans oublier 
le Psychotron, dégoupillé par nos amis 
du Jabberwocky Band…

concert funk du groupe Let 
off steam aura lieu le 19 dé-
cembre à 15 h 30 sous le 
kiosque de l’Hôtel de Ville. Le 
lendemain, la fanfare du Père 
Noël déambulera toute la jour-
née dans les rues de Louviers.

LA CALÈCHE FAIT SA 
TOURNÉE
C’est une tradition à Louviers… 
La calèche de Noël sillonne 
les rues de la ville. On la re-
trouvera cette année le same-
di 19 décembre (rendez-vous 
place du Pilori). Tirée par son 
cheval de trait, elle offre à tous 
ceux qui le souhaitent, une 
petite promenade en centre-
ville. Pratique également pour 
éviter de marcher quand on a 
les bras chargés de paquets.

BIENVENUE DANS MA 
FERME
La mini-ferme avait séduit 
les visiteurs l’an dernier. 
Les vaches, ânes, moutons, 
chèvres et coqs de la ferme 
pédagogique nomade re-
prennent donc leurs quartiers 
Lovériens pour ce Noël 2015. 
Rendez-vous les samedi 19 et 
dimanche 20 décembre mais 
aussi les mercredi 23 et jeudi 
24 décembre sur le parvis de 
Notre-Dame.

TOURNEZ MANÈGES !
Pas de Noël sans manèges 
à Louviers ! La traditionnelle 
fête foraine s’installe donc 
sur la place du Champ de Ville 
du 18 décembre au 10 janvier. 
Par ailleurs, deux manèges 
enfantins de Noël s’installent 
en centre-ville : place du Pilo-
ri du 30 novembre au 10 jan-
vier ; place du Parvis du 16 dé-
cembre au 3 janvier.

DANS LES 
COMMERCES
L’association Louviers Shop-
ping organise sa grande tom-
bola de Noël du 15 au 31 dé-
cembre. À gagner : voyage, 
bouteilles de champagne.
La brasserie du Parvis installe 
quant à elle une crèche de 
Noël autour d’un sapin et de 
multiples décorations du 7 dé-
cembre au 2 janvier, sous son 
porche - rue Foch (gratuit).

DESSINE-MOI NOËL !
L’office de tourisme sollicite 
les petits lutins pour décorer 
ses locaux (10 rue Foch). Ren-
dez-vous du lundi au samedi, 
jusqu’au 31 décembre, sur 
place pour faire un dessin. Un 
cadeau à chaque participant.

VISITE INSOLITE DE L’ÉGLISE
L’hiver s’installe, la nuit tombe… et c’est là que commencent 
les mystères de Notre-Dame ! Visite organisée par l’office de 
tourisme le jeudi 3 décembre à 18h30. De 1,50 € à 3 €. Sur 
réservation au 02 32 40 04 41.
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ÇA S’EST PASSÉ

Dans la fièvre de la Saint-Michel
Flâner entre les stands de la foire expo ou de la braderie, découvrir nos métiers agricoles d'antan, se faire tourner la tête 
dans les manèges, déguster une saucisse / frites au détour d'une allée… c'est tout cela la magie de la foire Saint-Michel. Plu-
sieurs dizaines de milliers de visiteurs ont répondu cette année à l’appel de la grande fête populaire lovérienne, 210e du nom.

Nombreux visiteurs sur l’espace agricole où les 
animaux côtoyaient matériels agricoles anciens 
et modernes tandis que les démonstrations de 
méthodes de travail d’antan battaient leur plein.

Une trentaine de voitures de collections ont investi 
la place de la Halle samedi sous les yeux fascinés 
des visiteurs.

Que serait la Saint-Michel sans sa centaine de 
métiers forains ? La fête foraine n'a pas désempli du 
week-end.

La Saint-Michel, c’est aussi cela : une foule de 
visiteurs qui sillonnent les rues de la ville, de stands 
en stands.

La foire à tout : un moment très attendu du week-
end ! Les rues du centre-ville se sont transformées en 
royaume de la chine toute la journée du dimanche.

L’Académie des talents était de la fête sur le podium 
de la place Thorel, samedi comme dimanche.
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Le Carrington de tous les records !
2015… Un grand cru pour le Carrington ! 
Que ce soit la matinée de la course ou la 
compétition, cette journée Carrington a 
battu tous ses records d’affluence.
1 623 coureurs et marcheurs, petits et 
grands, compagnons à quatre pattes… ont 
ainsi rejoint dès 10 h 30 la ligne de départ 
de cette grande fête du sport. Au final, 
c’est l’ENL (club de natation) qui remporte 

le challenge du nombre, suivi de Sports 
pour Toutes et le Louviers Tennis Club.
L’après-midi aura été tout aussi prisé des 
athlètes : ils étaient 1 538 à fouler le sol du 
stade de la Plaquette au fil des 14 courses. 
Le 78e challenge Carrington a finalement 
été remporté par le R2MA (club Rouen /
Maromme / Mont-Saint-Aignan). Le tro-
phée est donc remis en jeu l’an prochain.

Déferlante sportive !
26 clubs sportifs répartis dans 16 équi-
pements de la ville… autant dire que les 
visiteurs avaient l’embarras du choix pour 
la 2e nuit des sports le 16 octobre dernier !
Un millier de participants pour cette édi-
tion d’automne, comme Vincent, Lise et 
leur fils Valentin, 11 ans qui ont vu dans 

cette Nuit des sports l’occasion d’une 
belle sortie en famille. « Nous avons tes-
té l’athlétisme, le volley-ball, l’escrime… 
Maintenant, direction le tennis. C’est vrai-
ment sympa de pouvoir découvrir plein 
d’activités ».

Petite séance de sabre avec le cercle d’escrime lovérien pour 
Lise, Vincent et Valentin.

Rigueur, concentration et 
surtout… convivialité : les trois 
vertus du Billard Club lovérien.

Soirée gratuite à la patinoire : 
une aubaine pour les Lovériens 
qui n’ont pas manqué de tester 
hockey sur glace et patinage…
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À L’AFFICHE

L’étoffe  
d’un champion !
KAYAK. À 13 ans, Matisse Jouet multiplie les 
titres. Le jeune kayakiste a même remporté le 
bronze aux championnats de France. Le début 
d’une longue série…

Jamais l’AONES kayak n’avait enregistré 
une aussi belle performance ! Avec une 
médaille de bronze décrochée au cham-
pionnat de France de course en ligne, 
Matisse Jouet fait la fierté de son club.
À 13 ans, le jeune garçon achève ainsi une 
saison exceptionnelle sous une pluie de 
titres : champion de l’Eure de course en 
ligne et de descente, champion de Nor-
mandie de course en ligne et de course 
de fond, 3e de l’Eure en slalom… avant 
de monter sur le podium français à la fin 
de l’été.
Sa passion, Matisse l’a découverte il y a 4 
ans… dans les pas de son grand frère Ba-
sile, aujourd’hui au pôle Espoir à Caen (il 
fait partie des 10 meilleurs Français). « Je 
m’entraîne 4 fois par semaine sur le lac 
de Poses et dans la rivière Eure », confie 
l’adolescent, bien décidé à gravir encore 
quelques marches supplémentaires.
Son objectif ? « Remporter le champion-
nat de France cette année et à terme, 
rejoindre le pôle espoir ». Une chose est 
sûre : il pourra compter sur le soutien 
de son club qui n’en oublie pas pour au-
tant son credo : « se faire plaisir avant 
tout », assure Olivier Jouet, l’un des res-
ponsables de l’AONES et papa du jeune 
champion.

Les 50 bougies  
de l’OMS
SPORTS. L’office municipal des sports fête ses 50 ans. Retour sur un 
demi-siècle de vie au service du sport lovérien.

Automne 1965… Louviers, ville 
pionnière en Normandie ! C’est ici 
en effet que le 1er office municipal 
des sports normand voit le jour. 
Depuis, de nombreuses villes ont 
suivi le chemin lovérien.
« Les municipalités changent, 
l’OMS reste ». Roger Giroux, pré-
sident de l’OMS pendant 33 ans 
se souvient de cette remarque 
d’Ernest Martin, maire de l’époque 
et initiateur de l’OMS lovérien. Elle 
résume à elle seule sa philosophie.

RÉPARTIR LES 
SUBVENTIONS
« L’OMS est une association à but 
non lucratif, en dehors de tout 
contexte politique, destinée à ré-
partir la subvention de la Ville aux 
clubs sportifs », indiquent d’une 
même voix Roger Giroux et Alex 
Le Targa, tous deux membres dès 
sa création.
L’OMS a aussi contribué au déve-
loppement du sport à Louviers. À 
l’époque, la ville dispose de peu 
d’équipements sportifs : le club 
de handball s’entraîne place du 
Champ de Ville, la plupart des 
autres clubs se partagent l’unique 
gymnase, rue Pampoule.
« Dès le début, les clubs récla-
maient des salles. L’OMS a évi-
demment contribué à multiplier 
les équipements ». Le complexe 
Maxime Marchand aura été le pre-

mier à sortir de terre en 1972 (pis-
cine, stade, gymnase)… D’autres 
suivront au fil des décennies.

40 CLUBS RÉUNIS
Aujourd’hui, 40 clubs sportifs font 
partie de l’OMS (contre 15 au dé-
part). Chaque année, à partir de la 
ligne budgétaire consacrée par la 
Ville à l’ensemble des clubs, l’OMS 
propose une répartition par club 
(après étude des dossiers par le 
service municipal des sports). « Se-
lon des critères très objectifs tels 
que les effectifs, les coûts des dé-
placements mais aussi les besoins 
en matériels… », indique pour sa 
part Jean-Pierre Auperrin, actuel 
président. Le conseil municipal 
vote ensuite les subventions is-
sues de leurs propositions.
L’OMS, c’est aussi la convivialité 
incarnée. Ainsi, la matinée de la 
Course organisée lors du cross 
Carrington est l’occasion pour 
l’association de récompenser 
en matériels les clubs qui auront 
mobilisé le plus de participants. 
« L’idée étant de favoriser la réu-
nion de tous les sportifs », insiste 
Roger Giroux.
Des hommes, des femmes et des 
enfants valorisés chaque année 
grâce à des médailles de l’OMS 
décernées aux licenciés qui ont 
brillé (comme Matisse Jouet - lire 
ci-contre - qui reçoit ces jours-ci la 
médaille de l’OMS).

Matisse Jouet achève sa saison 
sous une pluie de titres, dont une 
3e place aux championnats de 
France.

De gauche à droite : Jean-Pierre Auperrin, actuel 
président ; Roger Giroux, président pendant 33 ans et 
Alex Le Targa, membre de l’OMS depuis sa création.
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Une nuit de course !
TRAIL. La 16e hivernale du Raid normand aura lieu à Louviers dans la nuit du 30 au 31 janvier. Une course d’orientation inédite 
qui attire chaque année les foules. À vos lampes torches !

L’hivernale du Raid normand ? « Un truc 
de fou »… C’est ainsi que Gilles Henry, 
commerçant lovérien et grand amateur 
de course à pied, qualifie cette course 
d’orientation nocturne en pleine forêt à 
laquelle il participe depuis 4 ans main-
tenant.

Comme lui, ils sont plusieurs centaines 
chaque année à se ruer sur l’événement ! 
En 2015 à Duclair, plus de 200 équipes 
s’étaient ainsi lancées à l’assaut des 20 
ou 50 km nocturnes.

« Le but est de trouver toutes les balises 
qui ont été dissimulées, confie pour sa 
part Thierry Jean, co-équipier de Gilles 
Henry avec Christophe Martinet et Ar-
naud Jacques. C’est moins intense qu’un 

marathon mais il faut supporter le froid, la 
pénombre et l’usure du temps ».

L’ESPRIT DE GROUPE
Boussoles et cartes en main, lampes fron-
tales solidement fixées, chaque équipe 
(2 personnes pour le 20 km et 3 à 4 per-
sonnes pour le 50 km) a donc sa mission : 
trouver toutes les balises en un minimum 
de temps. « Le départ est donné à 22 h, 
il faut être rentré avant 9 h 00 du matin. 
L’an passé, nous avons fini notre course à 
7 h 20 du matin  », précise le petit groupe 
qui espère améliorer son temps à domi-
cile.
Ce qu’ils aiment par-dessus tout dans 
cette course nocturne ? « L’esprit de 
groupe, l’ambiance de copains. Et puis, 

on sort de nos zones de confort pour dé-
couvrir autre chose. C’est quelque chose 
d’assez extraordinaire ».
Cette année, le départ (comme l’arrivée 
d’ailleurs) se fera au gymnase Maxime 
Marchand. Après avoir déterminé leur 
parcours, chaque équipe s’enfoncera 
ensuite dans la forêt de Bord pour une 
nuit complète d’aventure.
Intéressés pour participer à l’Hivernale 
du Raid normand ? Ne tardez pas ! Les 
inscriptions sont ouvertes depuis le 15 no-
vembre et l’épreuve affichera bientôt 
complet.

★★ Inscriptions et rens. : www.raid-normand.
com - pleblay@raidnormand.eu - Sport 
Aventure passion : 02 35 37 00 75

Nathalie Péchalat au Kolysé
PRESTIGE. Nathalie Péchalat a passé une matinée sur la glace lovérienne début 
octobre pour entraîner deux jeunes espoirs du patinage français.

Quintuples champions de France, doubles 
champions d’Europe, deux fois médaillés 
de bronze aux championnats du monde… 
Nathalie Péchalat et Fabian Bourzat, cé-
lèbre couple de danseurs sur glace, ont 
multiplié les titres jusqu’en 2014.
Un an et demi après avoir tourné la page 
de la compétition, l’ex-patineuse inter-
nationale, aujourd’hui âgée de 31 ans, 
était à Louviers le 8 octobre. Enceinte de 
quelques mois, elle a malgré tout passé 
plusieurs heures sur la glace du Kolysé 
pour y entraîner deux vice-champions 
de France minimes, licenciés au Rouen 

Olympique Club (ROC). Un stage initiale-
ment programmé à Rouen mais transféré 
à Louviers en raison d’une grève.
Retour aux sources donc pour Nathalie 
Péchalat qui avait régulièrement pati-
né à Louviers dans les années 90 alors 
qu’elle était licenciée au club de Rouen. 
L’ex-championne est très enthousiaste 
à l’idée qu’une nouvelle patinoire soit 
bientôt construite à Louviers « C’est une 
excellente nouvelle pour attirer de nou-
veaux licenciés. Je pense même que 
je viendrai tester la glace de ce nouvel 
équipement ».

Dans la nuit et dans le froid, c’est l’esprit d’équipe qui permet de réaliser 
l’exploit !
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Trafic  
d’influence
EXPOSITION. À ne pas manquer ! Le 
musée de Louviers abrite des œuvres 
exceptionnelles d’Hervé Télémaque 
et Baptiste Roux. Un véritable Trafic 
d’influence !

Claude Viallat, Pierre Buraglio, Erro, Ben… 
Autant de grandes figures de l’art contem-
porain qui ont exposé leurs œuvres au 
musée ces dernières années.
Cette fois, c’est Hervé Télémaque – dont 
le centre Pompidou (Paris) vient tout juste 
de présenter une grande rétrospective 
– qui nous fait l’honneur d’exposer ses 
œuvres à Louviers pour quelques mois.
Figure incontournable de la scène ar-
tistique contemporaine, peintre emblé-
matique de la Figuration narrative, le 
septuagénaire Hervé Télémaque est ac-
compagné de Baptiste Roux, de 30 ans 
son cadet. Cette exposition, qui présente 
un ensemble de peintures, dessins, sculp-
tures et volumes de chacun des deux ar-
tistes, est l’occasion de mettre en lumière 
l’influence du maître Télémaque sur les 
générations suivantes. Car Baptiste Roux 

en est convaincu : l’œuvre de Télémaque 
a été un élément fondateur important 
pour son propre travail.
Ce qui les réunit dans Trafic d’Influence ? 
« L’amour de la peinture et de la ma-
tière », pour Michel Natier, directeur du 
musée et commissaire de l’exposition. 
Chez l’un comme chez l’autre, la peinture 
incarne « un acte de résistance, un souffle 
de liberté ». À découvrir jusqu’au 28 mars.

★★ Trafic d’influence au musée de Louviers. 
Tous les jours de 14 h 00 à 18 h 00 (fermé le 
mardi). Entrée libre et gratuite.

★★ Visites commentées gratuites le premier 
dimanche du mois à 15 h 00 (suivie d’un 
concert). Rens. au 02 32 09 58 55.

Le Polar envahit la ville
FESTIVAL. Louviers, capitale éphémère du Polar. Du 10 au 12 décembre, trois jours 
de rencontres, de spectacles et de projections autour de Cité Polar.

La compagnie Z pose ses valises à Lou-
viers, le temps d’un projet inédit autour de 
l’écriture policière. Du 10 au 12 décembre, 
comédiens et auteurs iront ainsi à la ren-
contre des Lovériens un peu partout en 
ville, feront découvrir aux passants « d’in-
croyables scènes de crime », investiront 
le Moulin, le cinéma, la médiathèque, 
inviteront des auteurs, partageront des 
moments d’écriture… Bienvenue à Cité 
Polar !

LE PROGRAMME
Jeudi 10 décembre 20 h 30 – Moulin :

¤¤Adaptation sur scène du polar « Garde 
à vie », de Hafed Benotman, parrain 
d’honneur de Cité Polar, décédé en 
février 2015. Entrée libre. Tarif : au 
chapeau.

Vendredi 11 décembre 

¤¤Scènes de polars en ville (théâtre de rue)

¤¤ 16 h 00 - médiathèque : rencontre 
avec Michel Bussi, auteur de romans 
policiers et 5e auteur le plus lu en 
France (lire p. 35).

¤¤20 h 00 - cinéma Grand Forum. 
Projection de 2 films : Ulrich Schmidt 
et Irène Becker (Stéphane Harbort 
sillonne les prisons allemandes pour 
rencontrer les tueurs en série derrière 
les barreaux) / Monster (portrait de 
Aileen Wuornos, prostituée et tueuse 
en série). Suivi d’une conférence sur 
« les femmes tueuses » par Stéphane 
Bourgoin. Tarif : 5 €

Samedi 12 décembre

¤¤Salon du polar - 10 h 00 / 18 h 00 - cave 
du Moulin. Une vingtaine d’auteurs 
réunis autour de la compagnie Z. 
Rencontres, lectures, dédicaces…

¤¤ 14 h 00 – 18 h 00 : ciné de poche 

dans la caravane de la compagnie Z. 
Diffusion du film Blonde Ice.

Du 10 au 12 décembre

¤¤La caravane « Petite Fabrique des 
mots » sillonne la ville chaque jour 
de 10 h 00 à 12 h 00 pour présenter 
quelques nouvelles policières.

★★ Programme en détail  
sur www.ville-louviers.fr ou  
www.citepolar.com
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EN BREF

Conférences de 
la SED
Samedi 12 décembre – 
16 h 00 – auditorium de la 
médiathèque : Auteur de 
« Mineurs de charbon à 
Auschwitz-Jawischowitz », 
Christian Langeois revient sur 
cette mine où 6 000 déportés 
ont travaillé de 1942 à 1945. 
Plus de la moitié moururent 
sur place d’épuisement, 
d’autres furent gazés.
Samedi 16 janvier – 16 h 00 
– salle Mendès France (Hô-
tel de Ville) : « Aéronautes 
et aérostiers : la conquête 
du ciel », par Marc Durand, 
documentaliste aux Archives 
nationales. Il parlera, images 
à l’appui, de tous ces merveil-
leux fous volants, qui ont par-
fois payé de leur vie leur rêve 
de prendre l’air et de voyager 
en ballon.

Conférence 
université 
populaire
La première conférence de la 
toute nouvelle université po-
pulaire de Louviers aura lieu 
le jeudi 21 janvier à 15 h 00, 
salle Pierre Mendès France 
(Hôtel de Ville). Elle porte-
ra sur le thème : « 5 siècles 
d’histoire de la peinture nor-
mande » et sera animée par 
Didier Deperrois, président 
de l’Université populaire du 
Neubourg. Entrée libre et 
gratuite.

Thé dansant
Le prochain thé dansant or-
ganisé par le service d’anima-
tion des seniors aura lieu le 
mardi 15 décembre à 14 h 00 
au Moulin. Il sera animé par 
Alexis Bourlier Orchestra.  
Entrée : 8 €

LA CULTURE

Le pied à l’étrier
CRÉATION. Mickäel Halley s’installe pour 4 mois à la Villa Calderon. 
Le jeune artiste est l’un des trois diplômés des Beaux-Arts à avoir 
obtenu une bourse pour une résidence à Louviers.

Mickaël Halley : un nom mais aussi 
un visage qui reviendra régulière-
ment dans le quotidien des Lové-
riens ces prochains mois. À 24 
ans, le jeune homme originaire de 
Basse-Normandie est le premier 
des trois diplômés des Beaux-
Arts à avoir été retenu pour une 
résidence de création à la Villa 
Calderon.
« Un appel à candidature avait 
été lancé auprès de 3 écoles des 
Beaux-Arts : l’ESADHAR (Rouen), 
l’ESAM (Caen) mais aussi l’UCA 
(Grande-Bretagne) dans une op-
tique d’ouverture européenne, 
indique Robert Llorca, directeur 
de la culture. L’idée étant de créer 
une bourse et d’accueillir en rési-
dence des jeunes diplômés ». Un 
jury présidé par Hervé Télémaque 
avait départagé les candidats au 
printemps.

« TOUT CE QUE CHACUN 
RÊVE »
Hébergés à la Villa Calderon, les 
trois jeunes ont un atelier à leur 
disposition pendant toute la durée 
de leur résidence, ils reçoivent 
une bourse mensuelle et un sou-
tien financier pour le matériel. En 
contrepartie, ils s’engagent à tra-
vailler avec la ville, susciter des 
rencontres avec les Lovériens de 
tous horizons.
Mickaël Halley ne cache pas son 
enthousiasme. « Cette résidence 

est une chance pour moi. À peine 
mon diplôme obtenu, je peux me 
concentrer sur mon travail, sur ma 
passion. Tout ce que chacun rêve 
en sortant des Beaux-Arts ».
D’abord spécialisé dans la pein-
ture et le dessin, Mickäel travaille 
de plus en plus sur le volume et 
les installations. « J’ai l’intention 
de faire beaucoup de recherches 
à Louviers ; collecter des photos, 
rencontrer des habitants… pour 
donner vie à mes créations ».

PORTE OUVERTE LE 
MARDI
Chaque mardi, de 18 h 00 à 19 h 00, 
Mickaël ouvre d’ailleurs les portes 
de son atelier à qui souhaite dé-
couvrir son travail, son projet.
À l’issue de sa résidence mi-fé-
vrier, Mickaël laissera la place 
à la britannique Katya Derksen 
(arrivée fin janvier) puis à Camille 
Audebert. Et au terme de ces ré-
sidences, les trois jeunes artistes 
devraient se retrouver à la rentrée 
2016, pour une exposition com-
mune de leur travail.

★★ Les partenaires financiers de 
ce projet : Régions Haute et 
Basse Normandie ; Conseil 
départemental de l’Eure ; 
Direction régionale des affaires 
culturelles…

Jeune diplômé des Beaux-Arts, Mickaël Halley est en 
résidence de création à Louviers jusqu’en février
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TRIBUNES

UNIS POUR LOUVIERS (MAJORITÉ)
Il y a tout juste un an se réunissait pour la 
première fois le Conseil des aînés de la 
ville de Louviers, à l’initiative de la nou-
velle municipalité. Ses 15 élus ont pris leur 
mandat à bras le corps en participant tant 
aux nombreuses commissions de travail 
thématiques (santé/bien-être/prévention ; 
numérique  ; lien intergénérationnel  ; 
culture et loisirs ; accessibilité/aménage-
ment urbain) qu’aux sessions plénières.
Cette séance d’installation fut à la fois la 
concrétisation d’une belle idée en même 
temps que le commencement d’un travail 
important qui a déjà abouti à de belles 
réalisations.

¤¤La relance du concours des maisons 
fleuries à compter du printemps 
prochain ;

¤¤La création d’une mutuelle solidaire 
qui va permettre à Louviers de devenir 
la première ville du département à 
proposer un tel service avec des 
tarifs pouvant aller jusqu’à 60% de 
réduction par rapport à une mutuelle 
classique ;

¤¤  Le lancement d’une université 
populaire qui sera présentée par le 
Conseil des aînés lors de sa séance 
plénière du 3 décembre prochain ;

¤¤La multiplication des rencontres 
intergénérationnelles avec par 
exemple la participation des enfants 
du relais d’assistantes maternelles 
(RAM) lors du banquet des séniors et 
des rencontres fréquentes dans les 
maisons de retraite…

D’autres projets sont en cours de fina-
lisation, notamment l’élaboration d’une 
Charte des seniors ainsi que d’un ques-
tionnaire à l’intention des seniors lové-
riens pour mieux connaître leurs attentes 
et leurs besoins. 
Après une année, le Conseil des aînés 
est une réussite incontestable et participe 
pleinement au dynamisme de notre ville.
Nadège HOFFMANN
Conseillère municipale déléguée en charge 
des Seniors. Présidente du Conseil des aînés.

BRAVO LOUVIERS (OPPOSITION)
Comme les feuilles d’automne, les tristes 
nouvelles ne cessent de tomber. Après 
le fiasco de la Saint-Michel, du marathon, 
les écoliers font les frais de l’incurie… de 
l’écurie Priollaud.
Difficile de travailler d’arrache-pied pour 
l’avenir de Louviers lorsqu’on préfère bri-
guer des sièges à la Région, battre toutes 
les campagnes électorales d’Évreux à 
Paris…
Avec Priollaud, la ville part à vau-l’eau. 
Plus de feu d’artifice, moins d’animations 
moins de chalands : de l’avis général, la 
Saint-Michel, c’était mieux avant !
Pour la première fois, les coureurs ont tra-
versé une ville morte : pas de policiers 
municipaux pour sécuriser le parcours, 
pas d’orchestre pour doper l’ambiance, 
pas de mercis aux bénévoles. Le mara-
thon Seine-Eure, c’était mieux avant !
C’est mal parti pour les fêtes de Noël. 
Les commerçants font grise mine. Après 
des promesses mirifiques, la mairie leur 
laisse faire tout le boulot, supprime le feu 
d’artifice : faute de soutien municipal le 
programme des fêtes se réduit comme 
peau de chagrin.
Dans les écoles, c’est pas la joie ! Pour 
la première fois, les enfants n’auront pas 
« le cadeau du maire » : un livre, une 
place de cinéma pour leur ouvrir l’esprit 
à la culture. Noël à Louviers, c’était mieux 
avant !
On objectera qu’il ne s’agit que de brou-
tilles…
Mais sur les dossiers majeurs tout va dans 
le même sens, celui de l’inaction et du dé-
clin de la Ville : abandon de l’école Jules 
Ferry du quartier Audresset, du gymnase 
Maison Rouge, blâmes et licenciements 
à la mairie… Les seuls chantiers en cours 
ont été lancés par l’équipe d’avant.
Sur le plan politique ? Le vent commence 
à tourner. On ne croit plus aux faux pré-
textes financiers… mauvaise excuse pour 
ne rien faire.
Alors, les Lovériens sont chaque jour plus 
nombreux à dire qu’il ne se passe plus 
rien à Louviers et que vraiment c’était 
mieux avant…
Franck Martin
avec Marie-Pierre Dumont, Christian Renon-
court, Véronique Jeanne-Tellier, Patrice Yung, 
Bruno Canivet, Véronique Jullien Mitsieno.

LOUVIERS BLEU MARINE  
(OPPOSITION)
Ludovic Larue ne pouvant assister à 
toutes les réunions pour raisons profes-
sionnelles, il m’a cédé sa place au conseil 
afin que je puisse continuer à défendre 
l’intérêt prioritaire des Lovériens.
Je tiens tout d’abord à exprimer notre 
soutien aux proches des victimes des 
attentats de Paris.
Ces attentats d’une barbarie inouïe 
montrent une nouvelle escalade dans 
la violence du terrorisme islamiste qui 
frappe notre pays pour la sixième fois 
en 2015. Ces attaques islamistes sont la 
conséquence de décennies d’immigration 
massive, d’absence d’assimilation, d’ou-
verture totale des frontières, de laxisme 
judiciaire et de réduction des effectifs de 
police.
La France doit retrouver définitivement la 
maîtrise de ses frontières et rétablir ses 
moyens militaires, de police, de gendar-
merie, de renseignement et de douane. 
L’État doit à assurer sa mission essen-
tielle de protection des Français. Le fon-
damentalisme islamiste doit être anéan-
ti. La France doit fermer les mosquées 
radicales et expulser les étrangers qui 
prêchent la haine sur notre sol, ainsi que 
les clandestins qui n’ont rien à y faire. 
Les binationaux participants de ces mou-
vances islamistes doivent être déchus de 
leur nationalité et interdits de territoire.
Au niveau local, lors du conseil d’agglo-
mération, l’UMPS a approuvé les délibéra-
tions finançant des projets à l’étranger. Je 
fus le seul à voter contre ces subventions 
qui devraient plutôt viser à améliorer le 
quotidien des Français notamment les 
plus modestes.
Dans le même temps, une délibération 
fut votée par la gauche comme la droite 
afin de vendre des terrains de la CASE à 
une association prévoyant la construction 
d’une mosquée à Val-de-Reuil ! Là encore, 
je suis le seul à m’y être opposé !
Au niveau national comme au niveau lo-
cal, seul le Front National défend l’intérêt 
des Français !!
Jacky Vassard - Louviers bleu marine - Front 
National
fn27@frontnational.com



Posez-nous toutes les questions qui vous tiennent à 
cœur ! Nous nous engageons à vous apporter des ré-
ponses précises dans les meilleurs délais.
Coupon à déposer à l’accueil de la Mairie ou à adres-
ser à :
Actua Louviers - Mairie de Louviers 
CS 10 621 - 27 406 Louviers cedex
Si vous souhaitez une réponse par courrier, indi-
quez-nous vos coordonnées :
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LE COURRIER
DES LECTEURS

Dans chaque numéro, re-
trouvez les courriers des 
Lovériens et les réponses 
apportées. Vous aussi, 
écrivez à la rédaction 
d’Actua Louviers. Une 
réponse vous sera ap-
portée et certains de vos 
courriers seront publiés 
dans cette rubrique.

Serait-il possible d’enlever les 
bornes en ciment à côté du 
musée ? C’est très dangereux 
pour les malvoyants.

★★ Adapter l’espace public aux 
personnes atteintes d’un 
handicap est une priorité de 
la municipalité. Cette difficul-
té vient d’être signalée aux 
services compétents pour 
intervention.

Quand trouverez-vous une 
solution aux nuisances occa-
sionnées par les camions de 
betteraves qui passent la nuit 
dans Louviers avec un bruit 
épouvantable ?

★★ Un arrêté du Maire datant du 
15 octobre 1993 interdit le tran-
sit des poids lourds de plus de 
19 tonnes sur la commune de 
Louviers de 22 h à 6 h. Malgré 
les contrôles de police réalisés 
les années passées, nombre 
de chauffeurs traversent la 
ville aux heures interdites. 
Une réunion en Préfecture est 
planifiée afin de concerter nos 
actions avec les services de 
police et le ou les Maires des 
communes concernées. Le but 
étant de trouver une solution 
efficace pour mettre fin à cette 
nuisance.

Quand ferez-vous des travaux 
Chaussée Decrétot ? Vous nous 
aviez annoncés un début de 
travaux fin 2015 / début 2016... 
Intervenez au moins pour faire 
couper ce qui dépasse, cela 
évitera de marcher au milieu de 
la chaussée.

★★ Concernant les espaces verts 
qui empiètent sur la voie 
publique et gênent la circula-
tion : soit ces branchages font 
partie du domaine public et 
les services compétents vont 
intervenir rapidement, soit ils 
appartiennent à des parti-

culiers et nous allons nous 
rapprocher des propriétaires 
concernés.  
Quant aux travaux chaussée 
Decrétot, il est envisagé de-
puis toujours un phasage sur 
plusieurs années. En 2015, les 
travaux se sont concentrés sur 
le secteur de l’école Saint-Exu-
péry. Les autres phases 
suivront.

Comptez-vous enfin faire 
quelque chose contre les voi-
tures qui stationnent entre le 
Kebab et le 15 rue de Beaulieu ? 
On ne voit plus rien pour sortir 
de la résidence.

★★ Une rencontre est envisagée 
avec les commerçants en 
question afin d’examiner une 
organisation différente du sta-
tionnement des clients. En es-
pérant pouvoir proposer une 
solution courant décembre.

Nous recherchons une maison 
de plain-pied à Louviers car 
nous sommes 4 handicapés à la 
maison. Sans résultat. Avez-
vous une solution ?

★★ La situation que vous évoquez 
nécessite une rencontre avec 
l’élu en charge du handicap. 
Cela lui permettra de bien cer-
ner les difficultés rencontrées 
et d’assurer un accompagne-
ment spécifique et individua-
lisé de votre demande. Pour 
cela, vous pouvez contacter 
le secrétariat du Maire au 
02 32 09 58 58.

Le magasin de Maison Rouge 
devait ouvrir en avril. Toujours 
rien. Qu’en est-il ?

★★ L’installation d’une supérette 
reste bien à l’ordre du jour ; 
une enseigne de distribution 
a d’ailleurs confirmé qu’elle 
était intéressée. Mais cette 
installation a pris du retard en 
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raison de délais de livraison 
du bâtiment plus longs que 
prévus. Tous les acteurs sont 
très mobilisés pour que ce 
commerce ouvre dans les 
meilleurs délais.  
Par ailleurs, un cabinet d’infir-
mière est en cours d’installation.

Il manque un libre-service près 
des Tisserands. Il y a beaucoup 
de personnes âgées, sans véhi-
cule. Que pouvez-vous faire ?

★★ Cette installation dépend 
d’une volonté privée. La Ville 
ne peut imposer à un proprié-
taire et/ou gérant de s’installer 
à proximité de votre quartier. 
En revanche, la Ville et l’Agglo-
mération font tout ce qui est 
en leur pouvoir pour favoriser 
l’implantation de commerces 
et services nouveaux.

Pourrait-on mettre en place 
un bus entre Louviers et 
Tourville-la-Rivière ? Ce serait 
pratique pour ceux qui n’ont 
pas de voiture.

★★ Le transport - et en particulier 
d’un département à un autre 
- ne peut être de la compé-
tence de la Ville, mais plutôt 
de la Région. Mais indépen-
damment de la compétence, 
la Ville de Louviers préfère 
mener des actions favorisant 
l’implantation de commerces 
répondant à vos besoins à 
Louviers plutôt que favoriser le 
déplacement de ses habi-
tants vers de grands centres 
commerciaux, au détriment de 
notre commerce local.

Pourquoi y a-t-il autant de 
kebabs à Louviers ? Il faudrait 
que la ville évolue vers d’autres 
commerces.

★★ Il faut savoir que la Ville ne peut 
imposer ou refuser par principe 
l’installation de restauration ra-
pide de ce type qui, de surcroît, 
répond à un mode de consom-
mation de notre jeunesse. 
Lycéens et étudiants apprécient 
beaucoup ces établissements.  
Pour autant, la Ville et l’Agglo-
mération mènent conjointement 
des actions d’amélioration du 
cadre de vie, d’attractivité de 
notre cité, de diversification 
du commerce. Le grand projet 
« Louviers, Cœur de Ville » a 
notamment cet objectif.

Pouvez-vous intervenir pour faire 
tailler les haies dans la rue Roger 
Jourdain car elles bloquent com-
plètement le trottoir ?

★★ Une intervention auprès des 
riverains est prévue afin qu’ils 
entretiennent et taillent les 
haies de leur propriété.

Que sont devenues les carpes 
et écrevisses retirées de la 
mare Saint-Lubin ?

★★ Les écrevisses de Louisiane et 
les carpes ont été éliminées 
car il s’agit d’espèces exo-
tiques et envahissantes dan-
gereuses pour la biodiversité. 
Leur capacité de prolifération 
est très importante et aboutit 
à la disparition des autres 
espèces vivantes.

Pourrait-on mettre la rue des 
4 vents en sens unique ou ins-
taller des ralentisseurs car les 
ambulances et taxis roulent très 
vite depuis l’installation ici du 
centre thérapeutique ?

★★ Les services compétents sont 
saisis de votre proposition. Il 
convient d’examiner les inci-
dences concrètes de la mise 
en place d’un sens unique dans 
cette rue. Une analyse sur place 
est nécessaire, ainsi qu’une 
consultation des riverains.

Le panneau installé à la sortie 
de l’hôpital de Louviers a été 
placé dans le sens de la des-
cente alors que le vrai danger 
vient du sens de la montée.

★★ Si vous faites allusion aux 
panneaux lumineux récem-
ment installés à proximité de 
l’hôpital, un panneau a été 
installé dans chaque sens de 
circulation.

Quand pouvons-nous espérer 
des trottoirs goudronnés chaus-
sée de Paris ?

★★ La partie basse de la route 
de Paris (à partir de la rue 
Hélène Boucher) a été refaite 
ainsi qu’une grande partie du 
quartier. En revanche, dans la 
partie haute, goudronner les 
trottoirs imperméabiliserait les 
sols. En cas d’orages et d’in-
tempéries, nous ne pourrions 
alors plus canaliser l’eau ; 
ce qui provoquerait, compte 
tenu de la pente, des dégâts 
importants.
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PAROLES

Plus d’infos sur votre Ville !
Vous souhaitez recevoir 
la lettre d’information (ou 
newsletter) électronique 
de la Ville de Louviers tous 
les mois sur votre boîte 
mail ? Inscrivez-vous sur  
www.ville-louviers.fr/news-
letter.
Composée de contenus ex-
clusifs, de textes, d’illustra-
tions, de vidéos et de liens 
renvoyant vers le site de Lou-

viers, elle vous apprendra 
tout, soit en rétrospective, 
soit en avant-première !
La Ville de Louviers est éga-
lement présente sur les ré-
seaux sociaux :

★★ facebook.com/
villedelouviers

★★ twitter.com/villedelouviers

★★ pinterest.com/louviers

★★ instagram.com/louviers

ActuaLouviers l’émission : acte III
COURRIER DES LECTEURS. Le 3e rendez-vous d’actualouviers l’émission, en direct sur Radio Espace, a lieu ce samedi 
28 novembre. À réécouter ensuite sur www.ville-louviers.fr.

Être au contact permanent de 
la population… une volonté 
forte de François-Xavier Priol-
laud et son équipe ! Le maire 
a donc lancé au printemps 
dernier un rendez-vous d’un 
nouveau genre pour les Lo-
vériens : actualouviers l’Émis-
sion !
Fort du succès croissant du 
courrier des lecteurs de votre 
magazine municipal, c’est dé-
sormais à la radio que votre 
rubrique favorite trouve son 
prolongement. Posez toutes 
vos questions sur la vie à Lou-
viers, donnez vos avis, faites 
vos remarques… Le maire et 
ses adjoints y répondront en 
direct sur Radio Espace (91.6 
FM).
La prochaine émission, 3e 

du nom, aura lieu ce same-
di 28 novembre à 17 h 00 en 
public dans la brasserie du 
Parvis, rue du Maréchal Foch. 
Tous les Lovériens intéressés 
sont invités à venir assister 
à l’émission, à venir y poser 
leurs questions.

RÉAGISSEZ SUR LES 
RÉSEAUX SOCIAUX
N’hésitez pas non plus à ré-
agir en direct sur les réseaux 
sociaux de la ville pendant 
l’émission : facebook.com/
villedelouviers ou twitter.com/
villedelouviers
Juste envie d’écouter l’émis-
sion à la maison ou en voi-
ture ? Branchez-vous tranquil-
lement sur 91.6FM de 17 h 00 
à 18 h 00.

Et si vous avez manqué le ren-
dez-vous avec Radio Espace 
et la ville, pas de panique : 
connectez-vous dès le 1er dé-
cembre sur www.ville-louviers.
fr ! Vous pourrez y réécouter à 
loisir cette émission dans son 
intégralité.

★★ actualouviers l’émission – 
samedi 28 novembre à 17 h 00 
à la brasserie du Parvis (rue 
Foch). Émission diffusée en 
direct et en public sur Radio 
Espace (91.6FM).

Vœux aux Lovériens…
La traditionnelle cérémonie 
des vœux du maire aux Lové-
riens aura lieu cette année le 
vendredi 8 janvier à 18 h 30 au 
Grand Forum. Tous les habi-
tants qui le souhaitent y sont 
conviés.
Pour l’occasion, la compagnie 
de la Pleine Lune y présentera 
un grand spectacle d’improvi-
sation théâtrale.
Par ailleurs, cette rencontre 
conviviale sera marquée par 

la présence de Michel Bussi, 
écrivain normand dont les ro-
mans rencontrent un incom-
mensurable succès (il est le 
5e auteur français en nombre 
de livres vendus). Ce soir-là, 
Michel Bussi – Lovérien d’ori-
gine - sera fait citoyen d’hon-
neur de la ville.

★★ Vœux aux Lovériens, 
vendredi 8 janvier – 18 h 30 - 
Grand Forum. Gratuit. Ouvert 
à tous.

...et aux Seniors
Le maire et l’ensemble de la 
municipalité adresseront leurs 
vœux aux Lovériens âgés de 
60 ans et plus le dimanche 
17 janvier. Rendez-vous dès 
14 h 30 au gymnase Maxime 
Marchand pour partager la tra-
ditionnelle galette des rois sui-
vie d’un après-midi dansant.
Toutes les personnes intéres-
sées sont invitées à s’inscrire 
auprès de Virginie Lesage 
– Cabinet du Maire du 7 au 
17 décembre prochains. Ho-

raires d’inscriptions : du lundi 
au jeudi de 9 h 00 à 12 h 00 en 
mairie.
Les personnes ayant besoin 
du transport collectif gratuit 
devront le signaler lors de leur 
inscription.
Cette animation étant réser-
vée aux Lovériens, une pièce 
d’identité et une photo seront 
demandées pour l’inscription 
afin d’établir une carte si elle 
n’a pas été faite l’an passé.
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MOTS CROISÉS N° 184

A deviner en 8 lettres

Lieu-dit de la ville

1

2

3

4

5

6

7

8

9

HORIZONTALEMENT
1. Avocat qui fût maire de 1971 à 1977. Pour des travaux pratiques.
2. Auréole. Teinta d'ocre. 3. Essaie. Étoffe de coton. 4. Enlève. 
Pronom personnel. 5. Préposition. Groupe d'entraide mutuelle
dans la cité. 6. 55 pour un romain. Millésima. 7. Cri dans l'arène.
Acide. 8. Réfute. Revêtu un mur. 9. Imprimeur et maire de 1977 à 1983.
VERTICALEMENT
A. Place principale de la ville. Norme française. B. Femelle
du lièvre. Regarder. C. Hameaux. Prénom pour Messi. D. Points
opposés. Halogène. E. Implora. Pour désigner. F. Matière douce.
Albi en est le chef-lieu. G. Abréviation du chlore. Cépage de
Bourgogne. H. Célèbre cheval. Mèche tenace. I. Nom du gymnase. 
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JEUX

VERTICALEMENT

A. Place principale de la 
ville. Norme française.

B. Femelle du lièvre. 
Regarder.

C. Hameaux. Prénom 
pour Messi.

D. Points opposés. 
Halogène.

E. Implora. Pour dési-
gner.

F. Matière douce. Albi 
en est le chef-lieu.

G. Abréviation du 
chlore. Cépage de 
Bourgogne.

H. Célèbre cheval. 
Mèche tenace.

I. Nom du gymnase.

Parcourir la ville, c’est aussi parcourir l’Histoire et son histoire. Si l’architecture nous rappelle inéluctablement des moments 
clés d’une époque, les noms des rues en sont aussi un témoignage de poids. Arrêtons-nous chaque mois sur un de ces noms 
qui jalonnent la ville.

Rue Rémy Montagne
Blottie le long de la place de la République, cette rue de quelques dizaines de 
mètres seulement salue la mémoire de celui qui fut député de l’Eure entre 1958 
et 1980 (il a battu Pierre Mendès France en 58), maire de Louviers entre 1969 
et 1971, conseiller général et président de l’établissement public de la ville nou-
velle du Vaudreuil.
La carrière politique de Rémy Montagne aura même été couronnée par un poste 
de secrétaire d’État auprès du ministre de la Santé et des Affaires sociales de 
1980 à 1981 (gouvernement Barre).
Marié à Geneviève Michelin (dont le père, Étienne, cogérait les célèbres usines 
Michelin), Rémy Montagne fut d’abord avocat d’affaires avant de devenir, en 1954, 
éditeur de presse régionale. Parmi ses titres édités : le courrier de l’Eure. Il est mort en 1991 à l’âge de 74 ans.

LE LIEU MYSTÈRE

Vous connaissez Louviers 
comme votre poche ?

Alors découvrez où a été 
prise cette photo.

Il s’agit de la façade principale 
de l’usine Audresset, fondée 
en 1836, rue du Port. Alors 
que la friche industrielle est 
en cours de démolition, cette 
façade sur laquelle trône une 
chèvre (animal symbolisant 
le travail du cachemire) sera 
conservée.

Découvrez le mot mystère en 8 lettres 
en lien avec Louviers

HORIZONTALEMENT

1. Avocat qui fût maire de 1971 à 1977. Pour des travaux pratiques. 2. Auréole. Teinte d’ocre. 3. Essaie. 
Étoffe de coton. 4. Enlève. Pronom personnel. 5. Préposition. Groupe d’entraide mutuelle dans la cité. 
6. 55 pour un romain. Millésima. 7. Cri dans l’arène. Acide. 8. Réfute. Revêtu un mur. 9. Imprimeur et 
maire de 1977 à 1983.

UN NOM, UNE HISTOIRE

À deviner en 8 lettres
Lieu-dit de la ville
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NAISSANCES

Marie Kombo-Guibaud
Hawa N’Gos
Leïna Peudevin
Soan Tétard
Maeva Noterman
Timothé Maupetit
Ryan Blanchard
Ronan Ducloux Gougeon
Zineb Ouadah Tsabet
Louna Goule Laquerrière
Natao Gualtieri
Chayma Dammak
Savanna Meksavanh
Zayn Tighlaline
Joachim Brunet
Lina Khalil
Raphaël Soroka
Moussa Sy
Noé Lemonnier
Jules Hannoteaux
Rayan Leconte
Adriano Vaty
Kaïss Rosay
Omer Altay
Tom Mabille
Inaya Mordelet Dutot
Esma Yilmaz
Betül Yilmaz
Chloé Sanglier

Ibrahim Guetari
Gabriel Colombel
Pome Seraline Léonard
Siwaï Wiss
Martin Dauvel Montalvo
Pacôme Batier
Calliopé Paplorey Chevaillier
Elliot Deschepper
Kimiko Paumier
Talia Fekir
Emir Büyüksoy
Loujeyne El Ghoufiri
Maël Laporte

DÉCÈS

Micheline Fournier veuve 
Magnan, 87 ans
Simonne Porc veuve Breton, 
101 ans
Maurice Le Chevrel, 77 ans
Alphonse Mailly, 91 ans
Renée Guérin veuve Voiment, 
91 ans
Rémy Carpentier, 64 ans
Paulette Domergue veuve 
Dieux, 92 ans
Daniel Liger, 66 ans
Christophe Lefebvre, 33 ans
Jean Lapôtre, 76 ans
Moulay El Belghiti el 
Khannoussi, 26 ans

Marie-Edouard Michenaud, 38 
ans
Pierre Fiault, 91 ans
Nicole Billon épouse Gossent, 
68 ans
Christian Demeure, 65 ans
Willy Kuhl, 75 ans
Geneviève Gorgain veuve 
Messe, 89 ans
Marie Guernier veuve 
Chapelet, 101 ans
Marie-Claire Grau divorcée 
David, 70 ans
Eugénie Prévost, 96 ans
Marceline Darnière, 50 ans
Jean-Michel Picard, 47 ans
Pierre Ruault, 82 ans
Marie Alfred veuve Chérel, 91 
ans
Suzanne Roillet veuve Breton, 
105 ans
Sœur Françoise Mailly, 93 ans
Paul Lampérière, 92 ans
Passy Gomis, 68 ans
Françoise Amiot veuve 
Neuville, 70 ans
Pierre Boudier, 87 ans
Joseph Cosette, 87 ans
Denise Eterlet, 91 ans
Françoise Papeil épouse 
Langlois, 74 ans
Roland Delabarre, 78 ans

ÉTAT CIVIL

CE MAGAZINE  
EST LE VÔTRE.
Vous souhaitez que 
soient publiées des infor-
mations concernant vos 
manifestations, vos acti-
vités, vos projets… Vous 
désirez nous envoyer des 
documents, nous contac-
ter ou nous rencontrer :

Céline Jégu
CS 10 621 
27 406 Louviers Cedex
Tél. : 02 32 09 58 25.
celine. jegu@ville-lou-
viers.fr

DISTRIBUTION
Votre magazine municipal 
est distribué dans chaque 
boîte aux lettres de Lou-
viers. Malgré les soins ap-
portés à cette distribution, 
certains Lovériens ont 
des difficultés à le rece-
voir. Si vous, vos voisins 
ou vos proches êtes dans 
cette situation, n’hésitez 
pas à nous contacter au 
02 32 09 58 06.
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HORIZONTALEMENT
1. Avocat qui fût maire de 1971 à 1977. Pour des travaux pratiques.
2. Auréole. Teinta d'ocre. 3. Essaie. Étoffe de coton. 4. Enlève. 
Pronom personnel. 5. Préposition. Groupe d'entraide mutuelle
dans la cité. 6. 55 pour un romain. Millésima. 7. Cri dans l'arène.
Acide. 8. Réfute. Revêtu un mur. 9. Imprimeur et maire de 1977 à 1983.
VERTICALEMENT
A. Place principale de la ville. Norme française. B. Femelle
du lièvre. Regarder. C. Hameaux. Prénom pour Messi. D. Points
opposés. Halogène. E. Implora. Pour désigner. F. Matière douce.
Albi en est le chef-lieu. G. Abréviation du chlore. Cépage de
Bourgogne. H. Célèbre cheval. Mèche tenace. I. Nom du gymnase. 
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Solution n° 184
DE GARDE  
LE WEEK-END
Médecins
En l’absence du méde-
cin traitant, appeler le 
02 32 33 32 32.
Pharmacies
Pour connaître la pharma-
cie de garde le week-end, 
contacter le commissariat 
de police de Louviers/Val-
de-Reuil au 02 32 59 72 29.

Heureuse centenaire !
Elle a soufflé ses 100 bou-
gies ! Un anniversaire hors du 
commun que Thècle Goupil 
a fêté le 3 novembre dernier, 
entourée de ses 5 enfants 
(dont Yves Goupil, alias Sevy 
Golden), ses 5 petits - enfants 
et 5 arrières petits-enfants.
Née à Louviers il y a un siècle, 
Thècle Lambert y a grandi, s’y 

est mariée et y a passé toute 
sa vie ensuite. Secrétaire aux 
abattoirs pendant la Seconde 
Guerre Mondiale, Thècle Gou-
pil avait également travaillé 
aux côtés du député Rémy 

Montagne comme secrétaire.
À 100 ans, elle est toujours 
férue de mots croisés et de 
Sudoku.

Thècle Goupil a fêté ses 100 ans début novembre, 
en présence notamment de représentants de la 
municipalité et de son fils Sevy Golden.
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Cinéma  
Grand Forum
Place Georges Meliès
02 32 40 69 92.  
www.cinemagrandforum.com

Ciné d’or

Jeudi 3 décembre – 
14 h 15

Entre amis
Comédie. De Olivier Baroux, 
avec Daniel Auteuil, Gérard 
Jugnot, François Berléand, 
Zabou Breitman, Mélanie 
Doutey.

Jeudi 3 janvier – 14 h 15

La belle saison
Drame. De Catherine Corsini, 
avec Cécile de France Izïa 
Higelain.

P’tit cinoche

Mercredi 2 décembre – 
14 h 15

Dimanche 6 décembre 
– 10 h 30

La reine des neiges
Animation. Anna, jeune fille 
audacieuse et optimiste, se 
lance dans un incroyable 
voyage à la recherche de 
sa sœur, Elsa, la Reine des 
Neiges.

Mercredi 6 janvier – 
14 h 15

Dimanche 10 janvier – 
10 h 30

Cendrillon
Fantastique. Le père d’Ella 
se remarie après la mort 
de la mère de la jeune fille. 
Mais lorsqu’il meurt, Ella se 
retrouve à la merci de sa 
nouvelle famille, cruelle.

Derrière l’écran

Lundi 30 novembre 
et jeudi 3 décembre – 
20 h 15

Avril et le monde 
truqué
Animation. Avril part à la 
recherche de ses parents en 
1941 dans un monde truqué.

Lundi 7 et jeudi 10 dé-
cembre

Je suis mort mais 
j’ai des amis
Comédie. 4 rockeurs décident 
de partir en tournée avec les 
cendres de leur ami, défunt.

Lundi 14 et jeudi 17 dé-
cembre

Microbe et gasoil
Comédie. Les aventures dé-
bridées de deux ados un peu 
à la marge.

École de musique 
Maurice Duruflé
1 rue des Pénitents, 02 32 50 65 58

Samedi 28 novembre – 
20 h 30 – Grand Forum
Concert Sainte Cécile
Concert de l’Harmonie mu-
nicipale et ses 50 musiciens. 
Au programme : musiques 
de films, latino et pièces ori-
ginales. 1re partie : harmonie 
débutant et harmonie junior.
Gratuit. Réservations obligatoires : 
02 32 25 23 89.

Dimanche 6 décembre 
– 16 h 00 - musée
Concert au Musée…
À l’issue de la visite de 
l’exposition Trafic d’Influence 
(de 15 h 00 à 16 h 00), concert 
de flûte traversière et guitare 
classique par les professeurs 
de l’école de musique.
Gratuit.

Mercredi 9 décembre – 
18 h 30 – Grand Forum
Concert d’Hiver
Avec les ensembles de 
classes et de chorale. Tous 
les instruments de l’école 
de musique représentés sur 
scène.
Gratuit.

Scène nationale
Théâtre Grand Forum
Boulevard de Crosne
Réservations au 02 32 25 23 89, 
billetterie.louviers@sn-el.fr

Vendredi 4 décembre – 
20 h 30 – Grand Forum
THÉÂTRE / HUMOUR

Bigre
Pierre Guillois / Le fils du 
grand réseau. Une femme, 
deux hommes se chamaillent, 
s’asticotent, s’apprivoisent. 
Un trio burlesque et sans 
parole totalement azimuté.
De 15 à 25 €.

Mercredi 6 janvier – 
19 h 30 – Grand Forum
THÉÂTRE

Mon royaume pour 
un cheval
W. Shakespeare / Angelo 
Jossec / Théâtre des Crescites. 
Une forme hybride qui raconte 
pour l’essentiel l’histoire de 
Roméo et Juliette… Beaucoup 
d’énergie, un brin d’ingéniosité 
et l’envie de partager…
Dès 12 ans. De 4 à 15 €.

Jeudi 7 janvier – 20 h 30 
– Grand Forum
CINÉ - CONCERT

La nuit de 
l’épouvante
Plongez au cœur d’un voyage 
imaginaire au temps où le 
cinéma était muet et où les 
musiciens accompagnaient 
les images. Avec le quatuor 
Debussy et Nosferatu.
Dès 10 ans. De 5 à 20 €.

Vendredi 15 janvier - 
20 h 30 – Grand Forum
DANSE

Light Bird
Luc Petton / Cie le Guetteur. 
3 grues, 5 interprètes qui ont 
suivi un protocole d’impré-
gnation puis de sociabilisa-
tion. Mélancolie et poésie se 
côtoient.
De 15 à 25 €.

La Gare aux 
Musiques
Place des Anciens Combattants
02 32 25 78 00

Vendredi 4 décembre – 
20 h 30

Soirée MP Radio
Soirée entièrement dédiée 
à la web radio MP Radio. 
Plateau radio en direct sur 
scène, avec vidéo, jeux, et 
prestation live des musiciens 
de l’Académie des talents.
Gratuit – dans la limite des places 
disponibles

Vendredi 18 décembre – 
20 h 00

Xmas Party
Soirée caritative de Noël au 
profit de l’association Jeunes 
Écoliers du Monde (voir 
page 25).
Entrée : 5 € (reversés à JEM) – à la Gare 
aux Musiques

Jusqu’au 19 décembre

NOTRE-DAME EN PHOTOS
L’école de musique abrite jusqu’au 19 décembre une expo-
sition de photographies sur l’église Notre-Dame. À l’initiative 
de l’association la Clef de 
Voûte, elle rassemble un en-
semble de clichés de l’édifice 
réalisés par des photographes 
amateurs lors d’un concours 
photos lancé par l’association 
au printemps dernier.
Gratuit. Aux heures d’ouverture de 
l’école de musique, 1 rue des Pénitents. ©
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Médiathèque 
Boris Vian
47 rue du Quai, 02 32 09 58 80
Lundi - ven. de 13 h 00 à 18 h 00, 
mardi de 13 h 00 à 19 h 00, mer. et 
sam. de 10 h 00 à 18 h 00

Jusqu’au 19 décembre
EXPOSITION

L’épopée du livre 
jeunesse
Le livre jeunesse dans tous 
ses états : de l’abécédaire à 
la tablette. Exposition autour 
des imagiers, abécédaires, 
théâtre/poésie.

Samedi 28 novembre - 
15 h 00
LECTURE

Il était une fois /
Once upon a time
Dans le cadre de l’opération 
Le livre jeunesse dans tous 
ses états, lecture par Frédé-
rique Bruyas.
Gratuit - à partir de 6 ans.

Mardi 1er décembre - 
18 h 30
LECTURE MUSICALE

Esprit d’enfant
Dans le cadre du livre 
jeunesse dans tous ses 
états. Les voix se mêleront 
aux sons des pianos, flûte 
et violoncelle pour donner 
vie au monde imaginaire de 
l’enfance. Venez écouter 
les élèves et professeurs de 
l’école de musique et décou-
vrir les textes choisis par les 
bibliothécaires. Inauguration 
du piano offert par la société 
Citeos.
Tout public. Entrée libre.

Samedi 12 décembre - 
10 h 30
CINÉ-BAMBINS
Dans le cadre de l’opération 
Le livre jeunesse dans tous 
ses états : pour les 18 mois/5 
ans. À la découverte du pa-
trimoine cinématographique 
destiné aux plus petits.
Entrée libre.

Vendredi 18 décembre 
- 19 h 00
CINÉMA

Soirée-pyjama
Pour les 6-10 ans, dans le 
cadre de l’opération Le Jour 
le plus court, découverte de 
courts-métrages d’animations.
Gratuit. Sur réservations.

Vendredi 18 décembre 
– 19 h 00
SOIRÉE LITTÉRAIRE

Speed Booking
pour les 14-94 ans. Vous avez 
envie de rencontres décoif-
fantes ? Venez échanger vos 
coups de foudre littéraires…
Gratuit sur réservation.

Samedi 19 décembre - 
19 h 30
FÊTE DU COURT-MÉTRAGE

Ciné apéro
Pour adultes. Au programme : 
la famille, s’en échapper… ou 
pas / Les Années 90.
Gratuit sur réservation (50 pers maxi).

Samedi 16 janvier 
10 h 30
COMPTINES D’ICI ET 
D’AILLEURS

Spécial cousins 
d’Amérique !
Séance bilingue et à deux 
voix pour les 2-5 ans.
Gratuit sur réservation.

Musée
Place Ernest Thorel
02 32 09 58 55
Tous les jours sauf  
le mardi de 14 h 00 à 18 h 00
Entrée libre.

Jusqu’au 28 mars 2016

Hervé Télémaque & 
Baptiste Roux
Trafic d’influence
Figure incontournable de la 
scène artistique contempo-
raine, Hervé Télémaque ex-
pose un ensemble d’œuvres 
en dialogue avec un peintre 
plus jeune, Baptiste Roux. 
Une exposition qui met en 
lumière l’influence du maître 
de la figuration narrative sur 
les générations qui ont suivi.
Visite commentée le 1er dimanche du 
mois à 15 h 00 suivie d’un concert au 
musée.

Le Moulin
Rue des anciens combattants 
d’Afrique du Nord
02 32 40 31 92

Vendredi 18 décembre 
– 18 h 00

Samedi 19 décembre – 
10 h 30
DANSE JEUNE PUBLIC

Manifeste
Par la Cie Sac de Nœuds. 
Jouant sur le reflet, la 
ressemblance et le cadavre 
exquis, les deux danseuses 
vous emmènent dans leur 
imaginaire surréaliste. Un 
spectacle hybride mêlant à 
la fois performance, choré-
graphie, installation et œuvre 
plastique.
Dès 3 ans. 5 €. Sur réservation, dans la 
limite des places disponibles.

Autour du spectacle : ateliers parents / 
enfants autour des thèmes de Manifeste 
le samedi 5 décembre à 10 h 30. Sur 
réservation, dans la limite des places 
disponibles

Jeudi 21 janvier – 
20 h 30
Soirées Jazz

Jam-session
Avec l’association Arte & Art. 
Rencontre entre des artistes 
de jazz à la renommée 
nationale et internationale et 
le public lovérien. À chaque 
rendez-vous, formations iné-
dites suivies par les séances 
d’improvisation…
Entrée : 5 € - Cave du Moulin.

D’un coup d’œil
DU VENDREDI 27 AU DIMANCHE 
29 NOVEMBRE
Marché de Noël d’Artisans du Monde 
– cave du Moulin. Vend : 17 h 00 
à 22 h 00 / Sam : 9 h 00 à 19 h 00 / 
Dim : 10 h 00 à 17 h 00

SAMEDI 28 NOVEMBRE
Lecture Il était une fois par 
Frédérique Bruyas - 15 h 00 – mé-
diathèque – dès 6 ans.

Concert de la Sainte-Cécile – 20 h 30 
– Grand Forum

DIMANCHE 29 NOVEMBRE
Salon des collectionneurs – 10 h 00 à 
18 h 00 – Moulin

MARDI 1ER DÉCEMBRE
Lecture musicale Esprit d’Enfance – 
18 h 30 – médiathèque

VENDREDI 4 DÉCEMBRE
Spectacle Scène Nationale Bigre 
(théâtre / humour) – 20 h 30 – Grand 
Forum

LUNDI 7 DÉCEMBRE
Grande Rencontre de Louviers avec 
Frédérique Bedos - 19 h 00 - Grand 
Forum

MERCREDI 9 DÉCEMBRE
Concert d’hiver de l’école de mu-
sique – 18 h 30 – Grand Forum

DU JEUDI 10 ET SAMEDI 12 DÉ-
CEMBRE
Cité-polar en ville, au moulin, 
médiathèque, Grand Forum

SAMEDI 12 DÉCEMBRE
Ciné-bambin (18 mois / 5 ans) – 
10 h 30 – médiathèque

VENDREDI 18 DÉCEMBRE
Spectacle danse et théâtre Mani-
feste – 18 h 00 – Moulin

Soirée cinéma / pyjama (6/10 ans) – 
19 h 00 médiathèque

Soirée littéraire Speed Booking 
(14/94 ans) – 19 h 00 médiathèque

Xmas Party – 19 h 00 – Gare aux 
Musiques

SAMEDI 19 DÉCEMBRE
Ciné apéro dans le cadre de la 
fête du court-métrage – 19 h 30 – 
médiathèque

MERCREDI 6 JANVIER
Théâtre Mon royaume pour un 
cheval – 19 h 30 – Grand Forum

JEUDI 7 JANVIER
Ciné-concert Nuit de l’épouvante 
-20 h 30 – Grand Forum

VENDREDI 8 JANVIER
Vœux du maire aux Lovériens – 
18 h 30 – Grand Forum

SAMEDI 16 JANVIER
Comptines d’ici et d’ailleurs spécial 
cousins d’Amérique (2/5 ans) – 
10 h 30 médiathèque

JEUDI 21 JANVIER
Soirée jazz à 20 h 30 – cave du 
Moulin

DU JEUDI 10 AU SA-
MEDI 12 DÉCEMBRE

CITÉ POLAR
Le polar envahit la ville pen-
dant 3 jours pour découvrir, 
lire, entendre…
Rencontres avec des comé-
diens et des auteurs dans 
les rues, à la médiathèque 
(avec Michel Bussi notam-
ment), au Grand Forum 
(projections sur les femmes 
tueuses), au Moulin (salon 
du polar) mais aussi dans 
la caravane itinérante de la 
compagnie Z, organisatrice 
de l’événement. (lire p. 30)




